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Cette brochure est une compilation de plusieurs 

résumés de différents messages d’exhortation et 

d’édification donnés au Congo (RDC), ainsi qu’en 

Suisse.  

Comme la parole de Dieu nous le rappelle dans l’épître 

de Paul au Colossiens 3 :16 qui dit : 

Que la parole de Christ habite parmi vous 

abondamment ; instruisez-vous et exhortez-vous les 

uns les autres en toute sagesse, par des psaumes, par 

des hymnes, par des cantiques spirituels, chantant à 

Dieu dans vos cœurs sous l’inspiration de la grâce. 

Ainsi que dans 1 Thessaloniciens 5 :11 : 

C’est pourquoi exhortez-vous réciproquement, et 

édifiez-vous les uns les autres, comme en réalité vous 

le faites. 

Et il est même dit que nous devions nous exhorter tous 

les jours dans Hébreux 3 :13 : 

Mais exhortez-vous les uns les autres chaque jour, 

aussi longtemps qu’on peut dire : Aujourd’hui ! Afin 

qu’aucun de vous ne s’endurcisse par la séduction du 

péché.  
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Hébreux 10 :19-25 : Ainsi donc, frères, puisque nous avons, au 
moyen du sang de Jésus, une libre entrée dans le sanctuaire par 
la route nouvelle et vivante qu’il a inaugurée pour nous au 
travers du voile, c’est-à-dire, de sa chair, et puisque nous avons 
un souverain sacrificateur établi sur la maison de Dieu, 
approchons-nous avec un cœur sincère, dans la plénitude de la 
foi, les cœurs purifiés d’une mauvaise conscience, et le corps 
lavé d’une eau pure. Retenons fermement la profession de notre 
espérance, car celui qui a fait la promesse est fidèle. Veillons les 
uns sur les autres, pour nous exciter à la charité et aux bonnes 
œuvres. N’abandonnons pas notre assemblée, comme c’est la 
coutume de quelques-uns ; mais exhortons-nous réciproque-
ment, et cela d’autant plus que vous voyez s’approcher le jour. 
 
J’aimerais souligner l’importance de l’exhortation mutuelle 
dans l’église, ainsi que dans tous nos rassemblements. 
Si l’exhortation fait partie d’un ministère et d’un don particulier 
que le Seigneur donne à son église, selon qu’il est écrit dans 
Romains 12 :7-8 : Que celui qui est appelé au ministère 
s’attache à son ministère ; que celui qui enseigne s’attache à 
son enseignement et celui qui exhorte à l’exhortation.  
Comme par exemple dans l’église primitive, nous voyons un 
certain Joseph qui avait été surnommé par les apôtres 
« Barnabas », ce qui signifie fils d’exhortation, car très 
certainement, il avait reçu ce don d’exhorter (Actes 4 :36).  
Les Actes des apôtres nous parle également de Jude et Silas qui 
avaient été envoyé par l’église de Jérusalem à Antioche, afin de 
remettre à l’église la décision prise lors de la conférence au 
sujet de ceux qui voulaient judaïser les païens convertis à Jésus-
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Christ, exhortèrent et fortifièrent les chrétiens d’Antioche par 
plusieurs discours (Actes 15 :32).  
Et le Saint-Esprit qui est appelé lui-même « le Consolateur », 
celui qui réconforte et encourage, donne des dons à l’église et 
parmi ses dons, il y a celui de la prophétie. Et le but de la 
prophétie, c’est d’édifier, d’exhorter et de consoler selon               
1 Corinthiens 14 :3.  
Ainsi exhorter, c’est faire également ce que Dieu désire 
accomplir parmi son peuple. 
L’apôtre Paul dira en écrivant à l’église de Corinthe : Nous 
faisons donc les fonctions d’ambassadeurs pour Christ, comme 
si Dieu exhortait par nous, nous vous en supplions au nom de 
Christ, soyez réconciliés avec Dieu (2 Corinthiens 5 :20). 
S’il y a des ministères et des dons spécifiques à l’exhortation, si 
tous ne sont pas appelés à enseigner, il est par contre demandé 
à toute l’église de s’exhorter mutuellement, comme nous le 
lisons dans Romains 15 :14 : Pour ce qui vous concerne, mes 
frères, je suis moi-même persuadé que vous êtes pleins de 
bonnes dispositions remplis de toute connaissance et capable 
de vous exhorter les uns les autres.  
Ainsi que dans 1 Thessaloniciens 5 :11 qui dit : C’est pourquoi 
exhortez-vous réciproquement, et édifiez-vous les uns les 
autres, comme en réalité vous le faites.  
Nous avons vraiment besoin de nous exhorter les uns les 
autres, et cela n’est pas seulement demandé aux frères de 
l’église, mais les sœurs sont aussi invitées à participer à ce 
ministère, puisque la Bible les autorise à prophétiser dans            
1 Corinthiens 11 :5. 
Exhorter veut dire : Encourager, réconforter, fortifier, consoler, 
relever, conseiller, et ceci dans le but de nous aider à tenir 
ferme, à nous relever, à aller de l’avant et à progresser dans 
notre marche chrétienne.  
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Dans l’Ancien Testament nous voyons que souvent Dieu a 
exercer ce ministère en faveur de son peuple, et cela de 
différentes manières ; soit en parlant directement, ou par ses 
serviteurs les prophètes, ou encore par l’envoi d’anges.  
Dieu a parlé à Josué pour l’encourager en lui disant : Ne t’ai-je 
pas donné cet ordre : Fortifie-toi et prends courage ? Ne 
t’effraie point et ne t’épouvante point car l’Eternel ton Dieu est 
avec toi dans tout ce que tu entreprendras (Josué 1 :9).  
Si les prophètes ont dû souvent reprendre le peuple 
désobéissant, ils ont aussi été souvent conduits à exhorter et à 
encourager. 
Nous pouvons le voir dans de nombreux passages, comme dans 
Esaïe 35 :4 : Dites à ceux qui ont le cœur troublé : Prenez 
courage, ne craignez point ; voici votre Dieu, la vengeance 
viendra, la rétribution de Dieu ; il viendra lui-même, et vous 
sauvera.  
Esaïe 41 :10 : Ne crains rien, car je suis avec toi ! Ne promène 
pas des regards inquiets, car je suis ton Dieu ; je te fortifie, je 
viens à ton secours, je te soutiens de ma droite triomphante.  
Du temps du roi Josaphat, lorsque les Moabites et les 
Ammonites attaquèrent Juda, un jeûne fut proclamé et alors 
que tout le peuple se tenait devant l’Eternel, un Lévite du nom 
de Jachaziel se mit à prophétiser par l’Esprit en disant : Ainsi 
vous parle l’Eternel : Ne craignez point et ne vous effrayez point 
devant cette multitude nombreuse, car ce ne sera pas vous qui 
combattrez, ce sera Dieu (2 Chroniques 20 :15).  
Les anges sont aussi employés pour ce ministère 
d’encouragement.  
Il y a l’ange de l’Eternel qui s’était présenté à Gédéon en lui 
disant : L’Eternel est avec toi, vaillant héros !... Va avec cette 
force que tu as, et délivre Israël de la main de Madian (Juges 
6 :12-14). 
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Au prophète Elie qui était découragé et abattu par bien des 
circonstances ; la solitude, la fatigue suite aux efforts fournis, 
les menaces de Jézabel et la déception, l’ange de l’Eternel est 
venu pour l’encourager ; pas seulement par des paroles, mais 
avec un bon repas, en lui disant : Lève-toi et mange car la course 
n’est pas encore terminée pour toi (1 Rois 19 :3-8). 
La Bible nous dit que les anges de l’Eternel sont tous des esprits 
au service de Dieu, envoyés pour exercer un ministère en faveur 
de ceux qui doivent hériter du salut (Hébreux 1 :14). 
Oui, le ministère d’exhortation et d’encouragement appartient 
aussi aux anges.  
C’est un ange qui est venu fortifier le Seigneur Jésus dans son 
agonie, alors qu’il priait dans le jardin de Gethsémané (Luc 
22 :43).  
De même, avant le naufrage du bateau sur lequel se trouvait 
l’apôtre Paul qui était prisonnier et qui devait être conduit 
devant l’empereur César à Rome, un ange est venu pour 
l’exhorter (Actes 27 :22-25).  
C’est ainsi que Paul pourra dira à tous ceux qui étaient à bord : 
Maintenant je vous exhorte à prendre courage ; car aucun de 
vous ne périra, et il n’y aura de perte que celle du navire. Un 
ange du Dieu à qui j’appartiens et que je sers m’est apparu cette 
nuit, et m’a dit : Paul, ne crains point ; il faut que tu 
comparaisses devant César, et voici, Dieu t’a donné tous ceux 
qui naviguent avec toi. C’est pourquoi, ô hommes, rassurez-
vous, car j’ai cette confiance en Dieu qu’il en sera comme il m’a 
été dit.  
Pour nous qui avons les Saintes Ecritures, toute la Bible est 
remplie de paroles d’exhortation et de réconfort.  
Pensons par exemple aux Psaumes ; dans certains Psaumes, le 
psalmiste lui-même s’exhorte en disant : Pourquoi t’abats-tu, 
mon âme, et gémis-tu au-dedans de moi ? Espère en Dieu, car 
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je le louerai encore ; il est mon salut et mon Dieu (Psaume 
42 :6). 
Nous avons tous besoin d’exhortation et d’encouragement 
durant notre course terrestre qui ne sera terminée que lorsque 
nous verrons le Seigneur face à face.  
Et durant cette course chrétienne que nous effectuons ici-bas, 
nous le savons que trop bien, qu’il n’y a absolument rien dans 
ce monde où nous vivons qui puisse nous encourager à 
persévérer dans la foi ; au contraire ! 
C’est pourquoi, encourageons-nous les uns les autres, et s’il y 
en a qui ont de la peine, qui sont faibles et qui trébuchent, ne 
les condamnons pas, mais prions pour eux, portons-les et 
apprenons à exhorter, afin qu’ils puissent se relever et 
poursuivre la course.  
Et n’oublions pas que ce ne sont pas seulement les faibles qui 
ont besoin d’encouragement, mais tous, nous sommes appelés 
à nous exhorter, à persévérer dans la foi.  
Continuons à croire en Dieu malgré et contre tout, et ne 
permettons pas au doute de s’infiltrer dans notre cœur.  
Exhortons-nous à persévérer dans le bon combat de la foi. Lors 
des épreuves et des difficultés, tenons ferme, les regards fixés 
sur le Seigneur Jésus qui est le Chef et le consommateur de 
notre foi (Hébreux 12 :1-2).  
C’est pourquoi il est écrit dans Hébreux 3 :13 : Exhortez-vous les 
uns les autres chaque jour, aussi longtemps qu’on peut dire : 
Aujourd’hui ! Afin qu’aucun de vous ne s’endurcisse par la 
séduction du péché.  
Christ a tout accompli à la croix, il est sorti vainqueur, il vit aux 
siècles des siècles, et il a dit : Tout pouvoir m’a été donné dans 
le ciel et sur la terre. Et voici je suis avec vous tous les jours, 
jusqu’à la fin du monde (Matthieu 28 :18-20).  
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Oui, en son Nom, nous sommes plus que vainqueurs. C’est la 
Bible qui le dit (Romains 8 :37).  
Nous devons nous exhorter à persévérer dans la vérité de la 
parole de Dieu, alors que nous vivons des temps d’apostasie, où 
même dans les milieux chrétiens on s’éloigne des vérités 
bibliques.  
Selon qu’il est écrit dans Tite 1 :9, afin d’être capables 
d’exhorter selon la saine doctrine et de réfuter les 
contradicteurs.  
Toute Ecriture est inspirée de Dieu et elle est la seule révélation 
de Dieu pour nous, et nous n’avons rien à ajouter ou à 
retrancher (2 Timothée 3 :16-17).  
C’est pourquoi, cramponnons-nous à la parole de Dieu qui 
demeure éternellement, alors qu’ici-bas tout passe (1 Pierre 
1 :24-25). 
Déjà du temps de l’apôtre Paul, il y avait des déviations 
concernant l’enseignement biblique, c’est pourquoi il écrira à 
l’église de Rome : Je vous exhorte frères à prendre garde à ceux 
qui causent des divisions et des scandales au préjudice de 
l’enseignement que vous avez reçu. Eloignez-vous d’eux 
(Romains 16 :17).  
Exhortons-nous également à la consécration, à la sainteté, alors 
que nous vivons dans une société de tolérance et de 
permissivité totale, et cela, soi-disant au nom de l’amour.  
Mais c’est par un retour à Dieu et à sa parole que nous 
connaîtrons l’amour véritable, car Dieu est amour et en lui il n’y 
a point de péché.  
En écrivant à Tite qui était responsable de plusieurs églises, Paul 
dira : Exhorte les jeunes gens à être modérés, en menant une 
vie équilibrée, en sachant se contrôler (Tite 2 :6).  
Et à l’église de Rome il écrira encore : Je vous exhorte donc, 
frères, par les compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un 
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sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, ce qui sera de votre part 
un culte raisonnable. Ne vous conformez pas au siècle présent, 
mais soyez transformés par le renouvellement de l’intelligence, 
afin que vous discerniez quelle est la volonté de Dieu, ce qui est 
bon, agréable et parfait (Romains 12 :1-2).  
Et l’apôtre Pierre, en écrivant aux églises, dira : Bien-aimés, je 
vous exhorte, comme étrangers et voyageurs sur la terre, à vous 
abstenir des convoitises charnelles qui font la guerre à l’âme      
(1 Pierre 2 :11).  
Nous sommes également appelés à nous exhorter à persévérer 
dans les prières, à veiller et à nous tenir prêts lorsque le Maître 
reviendra, afin qu’il nous trouve debouts et fidèles dans ce qu’il 
nous a confié.  
C’est encore ce que Paul dira à l’église de Rome : Je vous 
exhorte, frères, par notre Seigneur Jésus-Christ et par l’amour 
de l’Esprit, à combattre avec moi, en adressant à Dieu des 
prières en ma faveur (Romains 15 :30).    
Et il dira même, qu’avant toutes choses, je vous exhorte à faire 
des prières, des supplications, des requêtes, des actions de 
grâces, pour tous les hommes, pour les rois et pour tous ceux 
qui sont élevés en dignité, afin que nous menions une vie 
paisible et tranquille, en toute piété et honnêteté. Cela est bon 
et agréable devant Dieu notre Sauveur, qui veut que tous les 
hommes soient sauvés et parviennent à la connaissance de la 
vérité (1 Timothée 2 :1-4).  
Exhortons-nous à nous attacher et à nous affectionner aux 
choses d’en-haut, à ce qui est éternel et non à celles qui sont 
sur la terre, puisqu’un jour nous devrons quand même tout 
quitter (Colossiens 3 :2).  
Exhortons-nous à persévérer dans l’espérance de la patrie 
céleste et de la vie éternelle, ainsi que du prochain retour de 
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notre Seigneur Jésus et de l’enlèvement de l’église, sachant que 
celui qui a fait la promesse est fidèle (Hébreux 10 :23).  
Tous, nous avons d’avantage besoin d’encouragement que de 
reproche et de critique.  
C’est pourquoi exhortons-nous les uns les autres en toute 
sagesse, par la parole de Dieu, par des psaumes, par des 
hymnes et par des cantiques spirituels, chantant à Dieu dans 
nos cœurs sous l’inspiration de la grâce (Colossiens 3 :16).  
Ou comme il est dit dans Ephésiens 5 :19, chantant et célébrant 
de tout votre cœur les louanges du Seigneur. 
Apprenons à nous exhorter, développons l’exhortation, afin de 
pouvoir nous exhorter les uns les autres en toute sagesse.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le découragement 
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Lors de la dernière Pâque de Jésus avec ses disciples, le 
Seigneur s’est longuement entretenu avec eux. 
C’est un discours que nous trouvons dans l’Evangile de Jean, à 
partir du chapitre 13, verset 31, jusqu’au chapitre 16. 
Et pour terminer, Jésus leur a dit dans Jean 16 :33 : Vous aurez 
à souffrir bien des afflictions (des tribulations) dans le monde ; 
mais prenez courage, j’ai vaincu le monde.   
Oui, le Seigneur nous exhorte à prendre courage à cause et 
uniquement de sa victoire triomphante sur la croix, afin de ne 
pas nous laisser écraser et emprisonner par les épreuves, les 
difficultés et les attaques de l’ennemi.  
Pour cela, le Seigneur nous demande de nous préoccuper de sa 
victoire : J’ai vaincu ! 
C’est pourquoi, si nous passons par des difficultés, ne les 
prenons pas pour des défaites, mais au contraire, saisissons par 
la foi la victoire de Christ en confessant Romains 8 :37 : Mais 
dans toutes ces choses nous sommes plus que vainqueurs par 
celui qui nous a aimés.  
Lorsque Paul et Silas se sont trouvés en prison, ils auraient pu 
dire : Nous avions pourtant prié et étions en Macédoine selon 
la vision reçue du Seigneur … Non, mais ils ont chanté les 
louanges de Dieu, et pas à voix basse, car tous les prisonniers 
les entendaient (Actes 16 :9-10, 25).  
Et pourtant, qui n’a jamais été un jour découragé, abattu, 
démoralisé ? 
Et cela peut arriver des fois si vite, on dirait que ça nous tombe 
dessus ! 
Aussi faisons attention, car le découragement est un fléau.  
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Il fait des ravages dans les vies, les foyers, la société. Il engendre 
la dépression, le désespoir, le dérèglement, l’angoisse, la 
solitude, la tristesse, le suicide, et non seulement la mort 
physique, mais également spirituelle. C’est le mal de notre 
société moderne. 
L’homme est entraîné dans un système qu’il doit suivre malgré 
lui, lié à mille et une choses. Il doit courir et quand il n’arrive 
plus à suivre, le découragement s’installe et il craque.  
Si Jésus a dit : Prenez courage, j’ai vaincu le monde, il dira aussi : 
Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous 
donnerai du repos (Matthieu 11 :28). 
Un repos spirituel, psychique, mental et physique.  
Le chrétien n’est pas exempt de problème ! (Attention au 
slogan : Avec Christ pas de problème !). 
Le chrétien doit aussi faire face aux obligations de la vie, payer 
les factures, les impôts, le chômage, la maladie, les tentations, 
les épreuves, les soucis de l’avenir, la vieillesse et autres 
problèmes de tout genre, familiaux, travail, église, etc. 
Il y aura peut-être plus de difficultés pour le chrétien, car il est 
dit que celui qui voudra vivre pieusement en Jésus-Christ sera 
persécuté (2 Timothée 3 :12).  
Nous vivons dans un monde ténébreux dont Satan est le prince. 
Il est comme un lion rugissant qui rôde, c’est pourquoi nous ne 
pouvons pas nous permettre de rôder.  
Il nous faut absolument entrer dans la victoire de Christ, dans 
le repos de Dieu.  
Prenez courage, j’ai vaincu le monde, Satan, le péché et tout ce 
qui est dans le monde ; la convoitise de la chair, la convoitise 
des yeux et l’orgueil de la vie (1 Jean 2 :16).  
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Le découragement peut nous arriver de diverses manières 
 
1- Lorsque les choses ne vont pas comme nous le désirons. 
Nous n’arrivons pas à surmonter les circonstances qui 
paraissent comme des montagnes.  
Le psalmiste fait allusions à cela au psaume 121, en disant : Je 
lève mes yeux vers les montagnes… d’où me viendra le secours ? 
Il l’a trouvé, car plus loin il dira : Le secours me vient de l’Eternel, 
qui a fait les cieux et la terre.  
Le découragement est l’opposé de la foi qui surmonte tout.  
Le découragement, c’est marcher par la vue et les sentiments 
qui sont trompeurs. 
On perd la vision de la victoire de Christ, et le but de notre 
vocation céleste, en vivant la vie des enfants de Dieu, en 
régnant avec Christ.  
Dans le découragement, on se laisse aller, on s’arrête, 
l’amertume, le désordre et la sécheresse spirituelle s’installent.    
Et pourtant, Dieu règne et Christ a promis d’être avec nous tous 
les jours. Alléluia ! 
Nous voyons par exemple la réaction de David face au géant 
Goliath ; il est indigné de cet homme qui se permet d’insulter 
l’Eternel, et pour lui ce n’était pas un ennemi terrible, mais 
plutôt une grande cible qui ne pouvait pas être manquée avec 
l’aide de Dieu, car c’est au nom de l’Eternel qu’il l’a affronté      
(1 Samuel 17 :45).  
Lorsque l’armée syrienne avait entouré la ville de Dothan pour 
capturer le prophète Elisée, son serviteur Guéhazi était effrayé, 
alors qu’Elisée était dans la paix. Pourquoi cette différence ? 
L’un marchait par la vue, effrayé par l’armée ennemie en 
disant : Ah ! mon seigneur, comment ferons-nous ? Alors 
qu’Elisée marchait par la foi, et il lui a répondu :  Ne crains point, 
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car ceux qui sont avec nous sont en plus grand nombre que ceux 
qui sont avec eux (2 Rois 6 :15-16). 
Dieu ne nous dit-il pas dans Esaïe 41 :10 : Ne crains rien, car je 
suis avec toi ; ne promène pas des regards inquiets, car je suis 
ton Dieu ; je te fortifie, je viens à tons secours, je te soutiens de 
ma droite triomphante. 
Dans le découragement, le psalmiste s’est écrié au Psaume 
42 :6 : Pourquoi t’abats-tu, mon âme, et gémis-tu au-dedans de 
moi ? Espère en Dieu, car je le louerai encore ; il est mon salut 
et mon Dieu.  
 
2- Le découragement peut venir lors de déceptions, après avoir 
été déçu, et peut être trompé par des personnes.  
Des choses ne se sont pas réalisées comme nous l’entendions, 
et nous ne pouvons pas admettre ce qui est arrivé.  
Le moi a été touché, frustré ; une certaine manifestation de 
l’égoïsme.  
Nous avons le cas du prophète Jonas qui devait se rendre à 
Ninive afin de crier sa destruction en disant : Encore 40 jours et 
Ninive est détruite ! (Jonas 3 :4).  
Comme toute la population de la ville s’est repentie en se 
détournant de leur mauvaise voie et des actes de violence dont 
leurs mains étaient coupables, Dieu l’a épargné, et cela a fort 
déplu Jonas qui fut irrité, car il aurait voulu que sa prophétie 
puisse se réaliser envers cette population païenne et ennemie 
d’Israël, et il a même dit : Eternel, prends-moi donc la vie, car la 
mort m’est préférable à la vie (Jonas 3 :4, 4-1-3). 
C’était une autre manifestation de l’égoïsme ! 
En cherchant moins nos propres intérêts, mais celui d’autrui et 
la gloire de Dieu, nous éviterons d’être découragés par la 
déception. 
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La Bible dit : Cherchez premièrement le royaume de Dieu et sa 
justice (Matthieu 6 :33).  
Et ailleurs il est dit : Que chacun de vous au lieu de considérer 
ses propres intérêts, considère aussi ceux des autres (Philippiens 
2 :4).  
 
3- Très souvent les échecs conduisent au découragement. C’est 
une ruse du diable, dans le but de nous faire tomber, puis de 
nous faire croire que nous ne pouvons plus nous relever. 
Par l’échec, découvrons notre néant, afin de nous livrer 
d’avantage au Seigneur. 
C’est ce qu’exprime l’apôtre Paul dans Romains 7 :18, 24-25, en 
disant : J’ai la volonté, mais non le pouvoir de faire le bien… 
Misérable que je suis ! Qui me délivrera ? Grâces soient rendues 
à Dieu par Jésus-Christ notre Seigneur ! 
Par nous-mêmes, nous n’y arrivons pas et il est même écrit dans 
Jérémie 17 :5 : Maudit soit l’homme qui se confie dans 
l’homme, qui prend la chair pour son appui. 
C’est pourquoi Jésus a dit : Sans moi vous ne pouvez rien faire 
(Jean 15 :5).  
Nous devons apprendre par nos échecs que ce n’est pas par la 
puissance, ni par la force, mais c’est par l’Esprit de l’Eternel que 
nous pourrons vaincre (Zacharie 4 :6). 
Et que nous puissions dire comme Jean-Baptiste en parlant de 
Jésus : Il faut qu’il croisse et que je diminue (Jean 3 :30).  
Le danger est de s’habituer à l’échec, de se fatiguer en disant : 
A quoi bon… et de rester dans cette position.  
Souvenez-vous de la femme de Lot qui a regardé en arrière sans 
pouvoir poursuivre sa route (Luc 17 :32). 
L’apôtre Paul dira : Oubliant ce qui est en arrière et me portant 
vers ce qui est en avant, je cours… (Philippiens 3 :13-14).  
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Combien nombreux sont ceux et celles qui se sont arrêtés suite 
aux choses du passé ! 
Avez-vous déjà remarqué la persévérance des bébés pour 
marcher ? Nous sommes tous passés par là, ne l’oublions pas ! 
Jésus a dit : Si vous ne devenez comme des petits enfants, vous 
n’entrerez pas dans le royaume des cieux (Matthieu 18 :3). 
C’est par les échecs qu’il nous faut apprendre à persévérer et à 
cultiver notre communion avec Dieu.  
A bien des malades, Jésus disait : Prends courage ! Comme au 
paralytique porté par quatre hommes (Matthieu 9 :2). 
A Paul qui était prisonnier à Jérusalem, le Seigneur lui a dit en 
songe : Prends courage ! (Actes 23 :11).  
Au paralytique de la piscine de Béthesda qui était immobile 
durant 38 ans, découragé et n’ayant plus d’espoir, Jésus lui a 
dit : Veux-tu être guéri ? (Jean 5 :6).  
Soyons déterminés d’aller de l’avant avec la force que le 
Seigneur nous donne (Philippiens 4 :13).  
Il y a un cantique que j’aime bien et qui dit : Je suis fort, fort ! 
oui, plus que vainqueur, par le sang de Jésus ! Je suis fort, fort ! 
oui, plus que vainqueur, par le sang de Jésus, mon Sauveur ! 
 
4- Le découragement peut atteindre n’importe qui, dès le 
moment où on ne se préoccupe plus de la victoire.  
En Christ nous sommes vainqueurs dès le départ, car la victoire 
nous a été acquise à la croix.  
On se souvient de l’histoire du prophète Elie qui après la grande 
victoire au Carmel, où le feu était descendu sur l’autel qu’il avait 
érigé, tout le peuple était tombé sur leur visage et avait dit : 
C’est l’Eternel qui est Dieu ! C’est l’Eternel qui est Dieu ! Et tous 
les faux prophètes de Baal avaient été exécutés, puis suite à la 
prière d’Elie, la pluie était revenue après une sécheresse de trois 
ans. Mais suite à la menace de mort de Jézabel, la femme du 
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roi, Elie avait pris la fuite au désert, découragé, déprimé, écrasé 
et avait demandé la mort.  
Faisons attention, car après un grand effort fourni et une 
grande victoire accomplie, la fatigue risque de nous tomber 
dessus et de nous écraser. Mais Dieu ne l’a pas blâmé, il a vu 
qu’il avait besoin de repos et il lui a donné un bon repas par un 
envoyé du ciel, afin qu’il reprenne courage et la route qui 
n’était pas encore terminée pour lui (1 Rois 18 et 19). 
 
5- C’est pourquoi, ne nous reposons jamais sur une victoire, ou 
sur des bénédictions reçues, car nous risquerions de nous 
laisser-aller, de tomber dans le découragement et la chute.  
Ce n’est pas pour rien que la Bible nous exhorte en disant :  
Prenez toutes les armes de Dieu, afin de pouvoir résister dans le 
mauvais jour et tenir ferme après avoir tout surmonté 
(Ephésiens 6 :13). 
Il est important d’attribuer les victoires et les bénédictions à 
Dieu seul. N’oublions pas que Dieu ne donne pas sa gloire à un 
autre.  
Nous avons le récit de Joab, le chef de l’armée de David, qui 
juste avant de conquérir toute la ville de Rabba, fit venir le roi, 
afin que la victoire lui soit attribuée (2 Samuel 12 :26-29). 
Jésus lui-même dira dans Luc 17 :10 : Vous de même, quand 
vous avez fait tout ce qui vous a été ordonné, dites : Nous 
sommes des serviteurs inutiles, nous avons fait ce que nous 
devions faire. 
Et l’apôtre Paul dira dans 1 Corinthiens 1 :31 : Que celui qui se 
glorifie, se glorifie dans le Seigneur.  
 
6- Dans la Bible, nous voyons d’autres personnes qui se sont 
laissés aller au découragement, à la dépression, à l’amertume, 
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suite aux difficultés, à l’épreuve, à la maladie, car ils n’ont pas 
accepté ce qui leur arrivait.  
Nous voyons par exemple le peuple d’Israël qui après avoir 
traversé la mer Rouge et vu la manifestation de la puissance de 
Dieu, après trois jours de marche dans le désert, sont arrivés à 
Mara, où les eaux étaient amères, imbuvables ! Au lieu de 
s’attendre à l’Eternel, ils se sont mis à murmurer et à gémir ! 
(Exode 15 :22-27). 
Nous avons aussi le cas de Job qui ne comprenait pas ce qui lui 
arrivait, alors qu’il croyait et espérait en Dieu ! Il perd tout, ses 
biens, ses enfants, sa santé, la confiance de ses amis et de sa 
propre femme !  
Il dira : Mon âme est dégoûtée de la vie ! Je donnerai cours à ma 
plainte, je parlerai dans l’amertume de mon âme (Job 10 :1).  
Aussi longtemps qu’il se justifiait, il ne pouvait pas entrer dans 
une pleine victoire. C’est lorsqu’il s’est humilié et a pleinement 
accepté sa condition, qu’il a pu entrer dans la victoire, prier 
pour ses amis et a ensuite été rétabli dans son premier état 
avec la bénédiction au double (Job 42 :5-6, 10). 
 
7- La vieillesse, les faiblesses physiques, les soucis de l’avenir 
peuvent conduire plusieurs au découragement.  
C’est pourquoi, apprenons à nous décharger sur le Seigneur de 
tous nos soucis, car lui-même prend soin de nous (1 Pierre 5 :7). 
Et surtout n’oublions pas que notre espérance est fondée sur 
les promesses de la vie éternelle en Jésus-Christ, afin de ne pas 
regarder aux choses visibles, mais à celles qui sont invisibles et 
éternelles ; comme nous le lisons dans 2 Corinthiens 4 :16-18 : 
C’est pourquoi nous ne perdons pas courage. Et lors même que 
notre homme extérieur se détruit, notre homme intérieur se 
renouvelle de jour en jour. Car nos légères afflictions du moment 
présent produisent pour nous, au-delà de toute mesure, un 



21 
 

poids éternel de gloire, parce que nous regardons, non point aux 
choses visibles, mais à celles qui sont invisibles ; car les choses 
visibles sont passagères, et les invisibles sont éternelles.    
 
8- Etre victorieux, ce n’est pas être exempt d’épreuves, mais 
c’est être maître des circonstances, c’est triompher dans 
l’épreuve en regardant à Jésus, qui est l’initiateur de la foi, et 
qui la mène à la perfection et qui reste avec nous lorsque nous 
sommes dans la fournaise.  
Au chapitre 11 de l’épître aux Hébreux, ceux qui par la foi ont 
été livré aux tourments, n’ont pas fui la fournaise de l’épreuve, 
car pour eux, la mort n’était pas une défaite, puisqu’ils étaient 
dans la victoire par la foi.  
Les disciples eux-mêmes ont glorifié Dieu d’avoir été maltraité 
pour Jésus (Actes 5 :40-41).  
Considérons l’exemple de la vie du Seigneur Jésus et le combat 
terrible qu’il a dû affronter contre le mal, selon qu’il est écrit à 
son sujet dans Esaïe 42 :4 : Il ne se découragera point et ne se 
relâchera point jusqu’à ce qu’il ait établi la justice sur la terre et 
que les îles espèrent en sa loi. 
C’est pourquoi, Jésus a été jusqu’au bout en acceptant de 
souffrir la croix et de mépriser l’ignominie, comme nous 
pouvons encore le lire dans Hébreux 12 :3-4 : Considérez, en 
effet, celui qui a supporté contre sa personne une telle 
opposition de la part des pécheurs, afin que vous ne vous lassiez 
point, l’âme découragée. Vous n’avez pas encore résisté 
jusqu’au sang, en luttant contre le péché. 
Jésus l’a fait et il a tout accompli pour nous. Sa victoire est notre 
victoire par la foi.  
Alors, c’est à nous d’y entrer en refusant le découragement et 
en étant victorieux sur tout ce qui a pu nous abattre.  
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A Josué qui devait faire entrer le peuple d’Israël dans le pays de 
la promesse, Dieu lui a dit : Fortifie-toi et prends courage ! 
Comment ? En se fortifiant par la parole de Dieu et en marchant 
dans l’obéissance. 
Cet appel, le Seigneur l’adresse à tous, comme on l’avait fait 
autrefois au pauvre mendiant Bartimée de la ville de Jéricho qui 
criait : Jésus, Fils de David, ait pitié de moi !  
Jésus s’est arrêté et a dit : Appelez-le.  
Ils ont appelé l’aveugle et lui ont dit : Prends courage ! Lève-toi ! 
Jésus t’appelle ! (Marc 10 :46-49).  
C’est ce que je vous dis aujourd’hui : 
 

Prends courage ! 
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Importance de l’engagement de notre volonté 
dans notre marche avec Dieu 

 
 

Introduction : 
Dieu nous a créé avec cette faculté de la liberté de choix. 
En créant nos premiers parents, Dieu voulait qu’ils puissent 
l’aimer, l’adorer et le servir volontairement et de tout leur 
cœur.  
L’amour est un choix ainsi que l’adoration.  
En créant l’homme afin qu’il puisse dominer sur toute la 
création, Dieu lui donnait aussi la liberté de choix, la liberté 
d’obéir ou de désobéir, en plaçant dans le jardin l’arbre de la 
connaissance du bien et du mal qui lui était interdit de manger 
sous peine de mort (Genèse 2 :16-17). 
 
1- Suite à la séduction trompeuse du diable et au doute à la 
parole de Dieu, nos premiers parents ont volontairement et 
consciemment choisi de désobéir à Dieu.  
La Bible nous dit dans Romains 5 :19, que par la désobéissance 
d’un seul homme beaucoup ont été rendus pécheurs, et de ce 
fait, tous sont privés de la gloire de Dieu (Romains 3 :23).  
Et c’est ainsi que nous sommes tous devenus errants comme des 
brebis, en suivant chacun sa propre voie (Esaïe 53 :6). 
 
2- Maintenant, si le salut pour tous les pécheurs a été accompli 
par la mort expiatoire de Jésus-Christ à la croix, c’est encore par 
un choix personnel que l’homme peut être sauvé.  
Dieu dit : Je mets devant toi la mort et la vie, la bénédiction et 
la malédiction. Choisis la vie, afin que tu vives (Deutéronome 
30 :19).  
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Et à la question du geôlier de la prison de Philippe : Que faut-il 
que je fasse pour être sauvé ?  
Paul et Silas qui étaient prisonniers lui ont répondu : Crois au 
Seigneur Jésus et tu seras sauvé, toi et ta famille (Actes 16 :30-
31).  
 
3- Maintenant, si en confessant nos péchés à Dieu, le sang de 
Jésus nous purifie de tout le mal que nous avons commis (1 Jean 
1 :8), sachons que nous avons besoin que notre être tout entier 
soit purifié ; selon qu’il est écrit dans 1 Thessaloniciens 5 :23 : 
Que le Dieu de paix vous sanctifie lui-même tout entiers, et que 
tout votre être, l’esprit, l’âme et le corps, soit conservé 
irrépréhensible, lors de l’avènement de notre Seigneur Jésus-
Christ. 
Notre âme, c’est notre personnalité qui se manifeste par notre 
intellect, nos sentiments et notre volonté.  
C’est ainsi que nous sommes appelés à nous repentir et à 
demander à Dieu, non seulement que notre intellect et nos 
sentiments soient purifiés par le sang de Christ, mais également 
notre volonté.  
Car c’est avec notre volonté que nous avions choisi de désobéir, 
que nous avions pris de mauvaises décisions, choisi de mentir, 
de faire du mal et d’être rebelles à la parole de Dieu.  
Nous sommes tous nés avec une nature pécheresse, c’est pour 
cela que déjà tout petit, l’enfant avec sa volonté dira plus 
facilement « non » que « oui » à ce que nous lui demandons de 
faire.  
C’est d’ailleurs la première chose que l’on apprend aux 
nouvelles recrues dans l’armée, l’obéissance et la soumission 
aux ordres donnés.  
En parlant des hommes en général, la Bible dit dans Proverbes 
1 :29 : … Ils n’ont pas choisi la crainte de l’Eternel.  
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Et en s’adressant à Israël, Dieu avait dit par le prophète Esaïe : 
J’ai appelé et vous n’avez point répondu, j’ai parlé et vous n’avez 
point écouté. Mais vous avez fait ce qui est mal à mes yeux. Et 
vous avez choisi ce qui me déplaît (Esaïe 65 :12).  
Dieu voulait le bien d’Israël, mais combien de fois nous lisons 
ces tristes paroles : Mais vous ne l’avez pas voulu. 
Comme dans Esaïe 30 :15 : Ainsi parle le Seigneur l’Eternel : 
C’est dans la tranquillité et le repos que sera votre salut, c’est 
dans le calme et la confiance que sera votre force. Mais vous ne 
l’avez pas voulu ! 
Israël a voulu suivre un autre chemin qui l’a conduit à la 
catastrophe. 
Ailleurs, dans Esaïe 42 :21,24 : L’Eternel a voulu pour le bonheur 
d’Israël publier une loi grande et magnifique … mais ils n’ont 
point voulu marcher dans ses voies … 
Jésus lui-même n’a-t-il pas dit : Jérusalem, Jérusalem, qui tues 
les prophètes et qui lapides ceux qui te sont envoyés, combien 
de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule 
rassemble ses poussins sous ses ailes, et vous ne l’avez pas 
voulu ! (Matthieu 23 :37).  
De même dans la parabole des noces, alors que tout était prêt, 
il est écrit que les conviés ne voulurent pas venir (Matthieu 
22 :3).  
Combien de fois avons-nous choisi de ne pas écouter et de ne 
pas répondre à la voix de Dieu, même en tant que chrétiens ? 
Arrivé dans le pays de Canaan, Josué avait rassemblé tout le 
peuple et l’avait placé devant un choix en disant : Choisissez 
aujourd’hui qui vous voulez servir, ou les dieux que servaient vos 
pères au-delà du fleuve, ou les dieux des Amoréens dans le pays 
desquels vous habitez. Moi et ma maison, nous servirons 
l’Eternel (Josué 24 :15).  
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En ce qui nous concerne, comment vivons-nous dans une 
société qui n’a plus de repère et qui est complètement 
indifférente face à l’enseignement de la parole de Dieu ?  
Qu’avons-nous choisi ? 
La Bible nous dit : Ne vous conformez pas au siècle présent, mais 
soyez transformés par le renouvellement de l’intelligence, afin 
que vous discerniez quelle est la volonté de Dieu, ce qui est bon, 
agréable et parfait (Romains 12 :2).  
Mais pour pouvoir discerner la volonté de Dieu, il importe de se 
placer entièrement sur l’autel de la consécration et de la 
désirer. 
C’est un choix qui engage notre volonté.  
C’est pourquoi il importe que cette volonté qui est rebelle et 
qui a été souillée par le péché soit purifiée et lavée par le sang 
de Christ, et placée définitivement sur l’autel, afin qu’elle soit 
soumise uniquement à Dieu et à sa parole.  
Car n’oublions pas qu’un chrétien ne s’appartient plus, ayant 
été racheté à un grand prix (1 Corinthiens 6 :20).  
L’apôtre Paul dira : Ce n’est plus moi qui vis, c’est Christ qui vit 
en moi (Galates 2 :20).  
Et Jésus-Christ lui-même dira en venant dans ce monde : Voici, 
je viens pour faire, ô Dieu, ta volonté (Hébreux 10 :7).  
C’est pourquoi dans le jardin de Gethsémané, il dira encore, 
étant en agonie : Père, si tu voulais éloigner de moi cette coupe ! 
Toutefois, que ma volonté de ne se fasse pas, mais la tienne (Luc 
22 :42).  
C’était sa nourriture journalière de faire la volonté de son Père 
qui l’avait envoyé afin d’accomplir son œuvre (Jean 4 :34). 
Pour nous, enfants de Dieu, si le Seigneur nous place toujours 
devant des choix, c’est parce que nous avons aussi été choisi 
par Dieu, afin d’accomplir sa volonté durant notre pèlerinage 
terrestre ; comme Israël qui a été choisi et appelé hors 
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d’Egypte, mais malgré cela toute une génération avait péri dans 
le désert suite à sa rébellion.  
Nous aussi avons été choisis et appelés. N’est-il pas écrit dans 
Romains 8 :29 : Ceux qu’il a connus d’avance, ou choisis 
d’avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à l’image 
de son Fils.  
En écrivant à l’église de Thessalonique, Paul dira : Dieu vous a 
choisis dès le commencement pour le salut, par la sanctification 
de l’Esprit et par la foi en la vérité. C’est à quoi il vous a appelés 
par notre évangile, pour que vous possédiez la gloire de notre 
Seigneur Jésus-Christ (2 Thessaloniciens 2 :13-14). 
Nous avons été choisis et appelés des ténèbres à son admirable 
lumière, afin de faire connaître les œuvres magnifiques de 
notre Dieu (1 Pierre 2 :9). 
En effet, c’est grâce à l’œuvre de Jésus-Christ à la croix que nous 
pouvons devenir enfants de Dieu, nous approcher de son trône 
et l’appeler notre Père. 
Selon qu’il est écrit au Psaume 65 :5 : Heureux celui que tu 
choisis et que tu admets en ta présence. 
C’est une grâce extraordinaire, mais aussi une grande 
responsabilité.  
Jésus dira à ses disciples : Ce n’est pas vous qui m’avez choisi ; 
mais moi, je vous ai choisis, et je vous ai établis, afin que vous 
alliez et que vous portiez du fruit, et que votre fruit demeure 
(Jean 15 :16). 
Tel est le but de la vie chrétienne : Servir à la louange et à la 
gloire de notre Dieu.  
L’apôtre Paul, en écrivant à l’église de Corinthe, dira : 
Considérez, frères, que parmi vous qui avez été appelés, il n’y a 
ni beaucoup de sages selon la chair, ni beaucoup de puissants, 
ni beaucoup de nobles. Mais Dieu a choisi les choses folles du 
monde pour confondre les sages ; Dieu a choisi les choses faibles 
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du monde pour confondre les fortes ; et Dieu a choisi les choses 
viles du monde et celles qu’on méprise, celles qui ne sont point, 
pour réduire à néant celles qui sont, afin que nulle chair ne se 
glorifie devant Dieu (1 Corinthiens 1 :26-29). 
Réalisez que vous avez été choisi par Dieu et pour Dieu, afin de 
le glorifier et de vivre selon sa volonté qui nous est révélée dans 
sa parole.  
Malgré cela, Dieu nous laissera toujours la liberté de choix. Mais 
sachez qu’en tant qu’enfants de Dieu, nous sommes appelés à 
soumettre notre volonté à celle du Seigneur.  
En ce qui concerne le roi David, Dieu a rendu ce témoignage en 
disant : J’ai trouvé David, fils d’Isaï, homme selon mon cœur, qui 
accomplira toutes mes volontés (Actes 13 :22). 
C’est un choix que David avait pris et qu’il exprime au Psaume 
40 :9, en disant : Je veux faire ta volonté, mon Dieu ! Et ta loi est 
au fond de mon cœur.  
Dans notre marche avec Dieu, il doit absolument y avoir un 
engagement total de notre volonté, si nous voulons progresser. 
Cela, nous le voyons dans toute la Bible, par des versets tels 
que : 
Je veux garder tes statuts (Psaume 119 :8). 
Je veux méditer tes statuts (Psaume 119 :48). 
Je choisi la voie de la vérité (Psaume 119 :30). 
J’ai choisi tes ordonnances (Psaume 119 :173). 
Je veux me réjouir en l’Eternel (Psaume 104 :34).  
Je veux me réjouir dans le Dieu de mon salut (Habacuc 3 :18). 
Je veux espérer en lui (Lamentation 3 :24). 
Nous voulons chanter et célébrer ta puissance (Psaume 21 :14). 
 
Nous voyons que chaque fois la volonté est engagée. 
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Seulement, avons-nous ce désir et la volonté de faire ces choix, 
alors que nous vivons toujours dans un corps mortel de chair 
qui a des désirs contraires à ceux de l’Esprit ? (Galates 5 :17). 
L’apôtre Paul ne dira-t-il pas : Je ne fais point ce que je veux et 
je fais ce que je ne veux pas…  
Puis à bout de course, n’en pouvant plus, il s’écriera : Misérable 
que je suis ! Qui me délivrera du corps de cette mort ? … Grâces 
soient rendues à Dieu par Jésus-Christ notre Seigneur ! … 
En effet, la loi de l’Esprit de vie en Jésus-Christ m’a affranchi de 
la loi du péché et de la mort (Romains 7 :15, 24-25 – 8 :2).  
Notre victoire réside dans celle du Seigneur Jésus à la croix ; 
sachant que notre vieille nature avec ses passions et ses désirs 
a été crucifiée avec Christ, afin que le corps du péché fût détruit, 
pour que nous ne soyons plus esclaves du péché…  
Ainsi vous-mêmes, regardez-vous comme morts au péché et 
comme vivants pour Dieu en Jésus-Christ. 
Que le péché ne règne donc point dans votre corps mortel, et 
n’obéissez pas à ses convoitises. Ne livrez pas vos membres au 
péché, comme des instruments d’iniquité ; mais donnez-vous 
vous-mêmes à Dieu, comme étant vivants de morts que vous 
étiez, et offrez à Dieu vos membres, comme des instruments de 
justice. Car le péché n’aura point de pouvoir sur vous, puisque 
vous êtes, non sous la loi, mais sous la grâce (Romains 6 :1-14). 
Ailleurs il est dit : Ceux qui sont à Jésus-Christ ont crucifié la 
chair avec ses passions et ses désirs (Galates 5 :24). 
Malgré que Christ ait remporté la victoire, nous sommes 
appelés à y entrer par la foi, par un engagement de notre 
volonté.  
Jésus n’a-t-il pas dit au paralytique : Veux-tu être guéri ? …   
Alors, prends ton lit, et marche (Jean 5 :6-8). 
Cette décision de marcher, il a dû encore la prendre tous les 
jours suivants.  
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Mais il est aussi écrit que c’est Dieu qui produit en nous le 
vouloir et le faire, selon son bon plaisir (Philippiens 2 :13). 
Ce qui veut dire qu’il nous donne non seulement le désir, mais 
également la force de l’accomplir, et ce sera à nous d’agir.  
Sans toutefois oublier que par nous-mêmes, nous n’y 
arriverons jamais, puisque Jésus a dit : Sans moi vous ne pouvez 
rien faire (Jean 15 :5). 
Mais par contre, avec Christ, toutes choses sont possibles. 
Alléluia ! (Marc 9 :23). 
C’est pourquoi, apprenons à confesser la parole de Dieu qui 
déclare : Je puis tout par celui qui me fortifie (Philippien 4 :13). 
Oui, Dans toutes ces choses, nous sommes plus que vainqueurs 
par celui qui nous a aimés (Romains 8 :37).  
Pour terminer, je dirais que si nous sommes enfants de Dieu, 
nous sommes appelés à faire la volonté de Dieu, car Jésus a dit : 
Quiconque fait la volonté de mon Père qui est dans les cieux, 
celui-là est mon frère, et ma sœur, et ma mère (Matthieu 12 :50 
Matthieu 7 :21). 
Aussi, soyons déterminés de faire la volonté de Dieu là où nous 
vivons, à la maison, au travail dans nos relations au sein d’une 
société décadente et à l’instar de Daniel déporté à Babylone, 
une société idolâtre, il résolut de ne pas se souiller par ce qui lui 
était offert (Daniel 1 :8). 
Puissions-nous faire cette prière de David : Sonde-moi, ô Dieu, 
et connais mon cœur ! Eprouve-moi, et connais mes pensées ! 
Regarde si je suis sur une mauvaise voie, et conduis-moi sur la 
voie de l’éternité ! (Psaume 139 :23-24).  
Il en est de même en ce qui concerne nos décisions, la Bible dit : 
Ne soyez pas stupides mais comprenez quelle est la volonté du 
Seigneur (Ephésiens 5 :17).  
C’est pourquoi, Dieu nous donne de nombreuses promesses 
d’aide et de direction, comme au Psaume 25 :12, en disant : 
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Quel est l’homme qui craint l’Eternel ? L’Eternel lui montre la 
voie qu’il doit choisir. 
De même en ce qui concerne les priorités dans notre vie, 
pensons aux paroles de Jésus à Marthe : Marie a choisi la bonne 
part qui ne lui sera point ôtée (Luc 10 :42).  
Il y a des valeurs qui sont temporelles et d’autres éternelles. 
Qu’allons-nous choisir ? Nos choix sont-ils influencés par des 
intérêts temporels ou éternels ? 
Affectionnons-nous aux choses d’en haut et non à celles qui sont 
sur la terre (Colossiens 3 :3). 
Et apprenons par la parole et l’Esprit Saint à faire nos choix 
selon le plan et la volonté de Dieu, et que cela soit notre 
nourriture journalière, afin d’être remplis de la connaissance de 
sa volonté, sachant que celui qui fait la volonté de Dieu demeure 
éternellement (1 Jean 2 :17). 
Sans oublier que la Bible dit que nous avons besoin de 
persévérance, afin qu’après avoir accompli la volonté de Dieu, 
nous obtenions ce qui nous est promis (Hébreux 10 :36). 
Ce qui veut dire que la couronne est donnée après avoir 
accompli la volonté de Dieu. 
Que nous puissions un jour entendre ses paroles du Maître : 
C’est bien, bon et fidèle serviteur ; tu as été fidèle en peu de 
chose, je te confierai beaucoup ; entre dans la joie de ton maître 
(Matthieu 25 :21).  
L’invitation du Seigneur à chacun est encore adressée 
aujourd’hui, en disant : Que celui qui a soif vienne ; que celui qui 
veut, prenne de l’eau de la vie, gratuitement (Apocalypse 
22 :17).  
Et que nous, qui avons déjà choisi de suivre le Seigneur, nous 
puissions dire : Oui, Seigneur, je choisi d’obéir à ta parole et 
d’être attentif à ta voix.  
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C’était la décision qu’avait prise Saul de Tarse après sa 
rencontre avec Jésus sur le chemin de Damas, il dit : Seigneur, 
que veux-tu que je fasse ? (Actes 9 :6).  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



33 
 

Avoir soif de Dieu et de sa parole 

 
 

Psaume 42 :2-3 : Comme une biche soupire après des courants 
d’eau, ainsi mon âme soupire après toi ; ô Dieu ! Mon âme a soif 
de Dieu, du Dieu vivant : Quand irai-je et paraîtrai-je devant la 
face de Dieu ? 
 
C’est la prière d’une âme qui a une profonde soif de Dieu, de 
vivre dans la présence de son Seigneur. 
Avons-nous une telle soif ? Après quoi soupirons-nous ? 
Nous avons été créés pour Dieu, c’est pourquoi en chacun de 
nous se trouve une profonde aspiration, une profonde soif. 
L’homme essaie par tous les moyens d’assouvir cette soif par la 
religion, par toutes sortes d’activités, par les plaisirs … mais rien 
ne peut satisfaire ce vide intérieur. 
Dans la Bible nous voyons l’histoire de cette femme 
Samaritaine qui pensait apaiser sa soif en trouvant l’âme sœur. 
Elle en était à son sixième homme ! Mais elle vivait toujours 
dans un désert intérieur sec et aride.  
C’est lors de sa rencontre au puits de Jacob qu’elle trouva enfin 
la source de la vie dans la personne du Seigneur Jésus.  
Jésus lui dit : Quiconque boit de cette eau, en faisant allusion 
aux puits que le monde nous offre, aura encore soif ; mais celui 
qui boira de l’eau que je lui donnerai n’aura jamais soif, et l’eau 
que je lui donnerai deviendra en lui une source d’eau qui jaillira 
jusque dans la vie éternelle (Jean 4 :13-14).  
Avez-vous découvert cette source de vie en Jésus ? Car sachez 
que si nous ne satisfaisons pas notre soif en Christ, nous irons 
ailleurs.  
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C’est malheureusement le cas pour beaucoup qui se disent 
chrétiens. Même dans nos milieux évangéliques on doit créer 
des amusements pour maintenir les gens dans nos 
assemblées ! Pour quelles raisons ? 
 
1- Soit parce que certains n’ont pas encore rencontré et reçu 
Jésus comme Sauveur et Seigneur. 
2- Soit parce que d’autres l’ont abandonné. Comme c’était le 
cas d’Israël du temps de Jérémie, car il est écrit : Mon peuple a 
commis un double péché : Ils m’ont abandonné, moi qui suis une 
source d’eau vive, pour se creuser des citernes, des citernes 
crevassées, qui ne retiennent pas l’eau (Jérémie 2 :13).  
Puissions-nous avoir soif de Dieu et de sa parole, et être 
passionnés pour Jésus-Christ, afin d’avoir une vie spirituelle 
authentique.  
Le Seigneur veut pour nous une vie abondante et débordante. 
Comme nous le lisons au Psaume 23 :5, en parlant de l’Eternel 
notre berger, il est dit : Tu dresses devant moi une table, en face 
de mes adversaires ; tu oins d’huile ma tête, et ma coupe 
déborde. 
Ainsi que dans Jean 10 :10, où Jésus déclare : Je suis venu afin 
que les brebis aient la vie et qu’elles soient dans l’abondance.  
Ayez soif du Seigneur, d’une communion intime avec lui. Soyez 
saisi par Christ soyez passionné de marcher avec lui jour après 
jour. 
L’apôtre Paul dira : J’ai été saisi par Jésus-Christ (Philippiens 
3 :12).  
Pour lui, Christ avait la première place et tout son désir était 
porté à faire uniquement sa volonté et à lui plaire.  
Il avait une soif ardente de Dieu et de connaître toujours plus le 
Seigneur, afin d’être conforme en toutes choses à Jésus.  
Il n’y a que ceux qui ont soif du Seigneur qui peuvent boire.  
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Lorsqu’un enfant a soif et faim, c’est un signe de vie, de force 
et de santé. Un symptôme de la maladie est souvent un 
manque d’appétit. 
Quel est l’état de santé de votre vie spirituelle ? Avez-vous 
vraiment soif de Dieu et de sa parole ? Nous sommes appelés à 
nous tester. La Bible ne dit-elle pas : Si nous nous jugions nous-
mêmes, nous ne serions pas jugés (1 Corinthiens 11 :31).  
Lorsque nous chantons : Un jour dans tes parvis vos mieux que 
mille ailleurs ! Est-ce vraiment une réalité dans nos vies ? 
Passez-vous autant de temps dans la présence de Dieu, par la 
prière et la lecture de sa parole, que le temps que vous passez 
à nourrir votre corps, à le soigner et à le distraire ? 
Comment nourrissons-nous notre vie spirituelle ?  
Jésus a dit : L’homme ne vivra pas de pain seulement, mais de 
toute parole qui sort de la bouche de Dieu (Matthieu 4 :4). 
Et l’apôtre Pierre nous exhorte en disant : Désirez comme des 
enfants nouveau-nés le lait spirituel et pur, afin que par lui vous 
croissiez pour le salut, si vous avez goûté que le Seigneur est bon 
(1 Pierre 2 :2-3).  
Un bébé en bonne santé va souvent vous déranger en pleurant 
pour réclamer à boire !  
Apprenons à nous discipliner, afin d’avoir soif comme des 
nouveau-nés. 
Ne dit-on pas que la faim vient en mangeant et la soif en 
buvant ? 
L’alcoolique, le toxicomane, le fumeur, le dépendant de 
certains produits et de certains actes l’est devenu 
progressivement. Il y a de mauvaises, mais aussi de bonnes 
habitudes ; bien que notre marche avec Dieu doit être 
beaucoup plus qu’une simple habitude. Mais sachez cependant 
que sans une relation personnelle, journalière et intime avec 
Jésus-Christ, quel que soit notre devoir chrétien, nous n’aurons 
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jamais de passion spirituelle dans notre vie, car soupirer après 
le Seigneur comme une biche soupire après des courants d’eau, 
c’est plus que d’aller à l’église le dimanche, de finir la journée 
par la prière et de lire de temps en temps la Bible. Mais c’est 
avoir un amour ardent et débordant pour le Seigneur, c’est être 
bouillant à cent pour cent pour Jésus-Christ. 
D’ailleurs le premier commandement que nous lisons dans la 
Bible, c’est : Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, 
de toute ton âme, de toute ta force et de toute ta pensée (Luc 
10 :27).  
Le Seigneur prend toute la place, il prend la première place 
avant ma femme, mes enfants, mon travail. Et sachez que je ne 
négligerai rien, car j’aimerai ma famille et mes activités au 
travers de Jésus, et tout ce que je ferai sera pour le Seigneur.  
C’est ce que nous lisons dans la Bible qui dit : Et quoi que vous 
fassiez en parole ou en œuvre, faites tout au nom du Seigneur 
Jésus, en rendant par lui des actions de grâces à Dieu le Père 
(Colossiens 3 :12).  
Et ailleurs il est encore dit : Soit donc que vous mangiez, soit que 
vous buviez, soit que vous fassiez quelque autre chose, faites 
tout pour la gloire de Dieu (1 Corinthiens 10 :31).  
J’aimerais que vous soyez saisis et passionnés pour Dieu et sa 
parole, car en dehors de lui tout passe et tout est éphémère.  
Oui, le monde passe, et sa convoitise aussi ; mais celui qui fait 
la volonté de Dieu demeure éternellement (1 Jean 2 :17).  
Jésus est le pain de vie venu du ciel, la parole faite chair pour 
nourrir notre âme, notre vie spirituelle.  
Mais comment se nourrir de Christ ? Ce n’est pas par la bouche 
(comme beaucoup le pensent au sein du christianisme en 
prenant l’hostile, non !) Mais par la foi, c’est-à-dire en croyant 
en lui et en sa parole, en le recevant et en le laissant régner en 
nous, ce qui nous permettra de vivre sa vie.  
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Demeurez en lui et dans sa parole, comme Jésus le mentionne 
dans l’évangile de Jean au chapitre 15 versets 4 à 10 : Demeurez 
en moi, et je demeurerai en vous.  
Nous sommes appelés à vivre une intimité, une communion 
permanente avec le Seigneur. 
Connaissez-vous cette nourriture ? Ceux qui s’en nourrissent 
régulièrement connaîtront la volonté de Dieu dans leur vie.  
Jésus a dit : Ma nourriture est de faire la volonté de celui qui m’a 
envoyé et d’accomplir son œuvre (Jean 4 :34).  
La volonté de Dieu nous est communiquée par sa parole et dans 
cette intimité avec lui.  
Oui, Dieu n’invite que ceux qui ont soif et qui désirent le 
recevoir et le connaître intimement.  
Avoir soif de pardon, de salut, de justice, d’amour, de paix, de 
pureté, de délivrance, de plénitude. 
Heureux nous dit Jésus, ceux qui ont faim et soif de la justice, 
car ils seront rassasiés (Matthieu 5 :6).  
Il n’y a pas besoin de courir ailleurs, la source d’eau vive que le 
Seigneur donne, jaillit et est constante. Elle désaltère et nous 
permet de rester toujours verdoyant en portant de bons fruits, 
même au sein d’une terre aride et désertique, et même dans la 
blanche vieillesse selon le Psaume 92 :13-16 qui dit : Les justes 
croissent comme le palmier ils s’élèvent comme le cèdre du 
Liban. Plantés dans la maison de l’Eternel, ils prospèrent dans 
les parvis de notre Dieu ils portent encore des fruits dans la 
vieillesse, ils sont pleins de sève et verdoyants, pour faire 
connaître que l’Eternel est juste. Il est mon rocher, et il n’y a 
point en lui d’iniquité.  
La vie chrétienne ne vieillit pas, mais elle se renouvelle de jour 
en jour (2 Corinthiens 4 :16-18). 
David dira : Il boit au torrent pendant la marche, c’est pourquoi 
il relève la tête (Psaume 110 :7).  
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Cette invitation de revenir au Seigneur avait été adressée au 
peuple d’Israël par le prophète Esaïe en disant : Vous tous qui 
avez soif, venez aux eaux, même celui qui n’a pas d’argent ! 
Venez, achetez et mangez, venez, achetez du vin et du lait sans 
argent, sans rien payer (Esaïe 55 :1).  
Le Seigneur Jésus avait de même fait retentir cet appel à 
Jérusalem, où il s’était tenu debout et s’était écrié : Si quelqu’un 
a soif, qu’il vienne à moi et qu’il boive. Celui qui croit en moi, des 
fleuves d’eau vive couleront de son sein comme dit l’Ecriture. Il 
dit cela de l’Esprit que devaient recevoir ceux qui croiraient en 
lui ; car l’Esprit n’était pas encore donné parce que Jésus n’avait 
pas encore été glorifié (Jean 7 :37-39).  
Jésus est mort, il est ressuscité, il a été glorifié, et il a envoyé le 
Consolateur le Saint-Esprit pour nous communiquer ses grâces.  
Nous sommes maintenant appelés à vivre, à marcher, à être 
remplis du Saint-Esprit, et à être revêtus de la puissance de 
l’Esprit pour une vie spirituelle débordante, en le glorifiant.  
La Bible nous montre que lorsque les disciples furent remplis du 
Saint-Esprit, ils n’ont plus été les mêmes, ils étaient débordants, 
plein d’hardiesse et d’amour pour le Seigneur, leur but était de 
vivre pleinement pour Christ. 
Mais il n’y a que ceux qui ont soif qui boivent et expérimentent 
cette plénitude de vie débordante, et nous réalisons alors que 
nous ne sommes pas seulement appelés à avoir soif de Dieu, 
mais à créer la soif des choses de Dieu chez les autres.  
On ne peut pas donner ce qu’on n’a pas reçu, et pour recevoir, 
il faut avoir soif et venir à celui qui donne gratuitement.  
Jésus a dit : Vous êtes le sel de la terre et ayez du sel en vous-
mêmes. Mais si le sel perd sa saveur, avec quoi la lui rendra-t-
on ? Il ne sert plus qu’à être jeté dehors, et foulé aux pieds par 
les hommes (Matthieu 5 :13).  
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Ne soyons pas fades, sans saveur. Quand on est rempli du 
Seigneur, cela se voit, cela se sent, c’est contagieux.  
Nous sommes appelés à faire envie aux autres de ce que nous 
avons.  
Christ en vous, l’espérance de la gloire ! (Colossiens 1 :27).  
Toutefois sans oublier que le sel n’est utile que dans la main de 
celui qui peut s’en servir correctement, en étant dans les mains 
du Seigneur, car trop de sel sur de bons aliments peut les rendre 
immangeables, dégoûtants et repoussants ! 
Apprenons à vivre la présence de Dieu tous les jours. C’est une 
nourriture qui est de loin plus importante que celle du corps. 
N’est-il pas écrit dans Romains 14 :17, que le royaume de Dieu, 
ce n’est pas le manger et le boire, mais la justice, la paix et la 
joie, par le Saint-Esprit.  
Cela, le Saint-Esprit nous le donne, c’est un banquet de tous les 
jours 
Aujourd’hui encore, Dieu invite à venir à lui tous ceux et celles 
qui ont soif de la vraie vie abondante qu’il offre gratuitement. 
Le voulons-nous ? 
Frères et sœurs, que cette soif de Dieu, cette passion, cet 
amour pour le Seigneur et sa parole puisse s’intensifier dans 
nos cœurs, car si elle n’est plus présente, elle risque d’être 
remplacée par les choses vaines du monde, ce qui provoquera 
des murmures, des plaintes, le mécontentement, la sécheresse 
spirituelle, et la plupart de tous les désordres que l’on peut 
rencontrer parmi le peuple de Dieu.  
Comme ce fut le cas pour le peuple d’Israël dans le désert, au 
point d’être dégoûté et de mépriser ce que Dieu leur donnait. 
C’est ce que nous lisons dans Nombres 21 :5 : Le peuple 
s’impatienta en route, et parla contre Dieu et contre Moïse : 
Pourquoi nous avez-vous fait monter hors d’Egypte, pour que 
nous mourions dans le désert ? car il n’y a point de pain, et il n’y 



40 
 

a point d’eau, et notre âme est dégoûtée de cette misérable 
nourriture.  
Le résultat, ils se sont attirés le malheur et le jugement, en se 
détournant de celui qui est une source d’eau vive, alors que 
Dieu voulait leur bien ! Ils sont morts dans le désert. 
Ces choses ont été écrites pour notre instruction (Romains 
15 :4/ 1 Corinthiens 10 :6). 
C’est pourquoi, cherchons la face de Dieu dans la prière et le 
jeûne en faisant cette prière du roi David écrite au Psaume 
51 :12 : O Dieu ! Crée en moi un cœur pur, renouvelle en moi un 
esprit bien disposé. 
Oui, permettons au Saint-Esprit de créer en nous la faim et la 
soif de Dieu et de sa parole, et alors que nous nous tenons dans 
sa présence, laissons le Seigneur remplir notre cœur, afin que 
notre coupe puisse déborder et devenir une source d’eau qui 
jaillira jusque dans la vie éternelle.  
 

Comme une biche soupire après des courants d’eau,  
ainsi mon âme soupire après toi ;  

ô Dieu ! Mon âme a soif de Dieu, du Dieu vivant : 
 Quand irai-je et paraîtrai-je devant la face de Dieu ? 

(Psaume 42 :2-3) 
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Cherchez premièrement le royaume et  
la justice de Dieu 

 
 

Matthieu 6 :33 : Cherchez premièrement le royaume et la 
justice de Dieu ; et toutes ces choses vous seront données par-
dessus. 
 
Ces paroles du Seigneur Jésus sont une exhortation, un 
impératif, et même un ordre pour chacun de nous.  
C’est ainsi que nous sommes appelés premièrement à : 
 
1- Chercher. 
C’est une préoccupation qui peut prendre du temps si ce que 
nous cherchons est d’une grande importance pour nous. Cela 
demande un engagement de notre part. 
Jésus a dit : Cherchez et vous trouverez (Luc 11 :9) ; en faisant 
allusion à la prière persévérante.  
Nous trouvons dans Luc 15 :8-9, la parabole de la drachme 
perdue dans la maison d’une femme. Il est dit qu’elle allume 
une lampe, balaie la maison et chercher avec soin, jusqu’à ce 
qu’elle la retrouve.  
C’est ainsi que dans notre recherche, nous serons satisfaits 
seulement au moment où nous trouverons.  
Tout cela nous montre que les bénédictions spirituelles ne nous 
sont pas données par hasard, mais en réponse à une recherche, 
à un acte de foi de notre part.  
N’est-il pas écrit que nous sommes appelés à imiter ceux qui, 
par la foi et la persévérance, héritent des promesses (Hébreux 
6 :12).  
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2- Le Seigneur dit : Cherchez premièrement.  
Ce qui veut dire que cette recherche doit avoir la priorité sur les 
autres besoins, les autres préoccupations, soucis et désirs.  
N’oublions pas que Dieu donne uniquement à ceux qui ont soif.   
La soif est un besoin vital, et après plus de trois jours sans boire, 
l’être humain risque de perdre la vie.  
 
3- Quelle est cette recherche ? Le royaume et la justice de 
Dieu.  
Qu’est-ce que cela peut-il bien signifier ? 
Premièrement, nous devons savoir qu’ici-bas nous trouvons 
deux royaumes bien réels : 

a- Le royaume de Dieu (Luc 11 :20). 
b- Le royaume de Satan (Luc 11 :18). 

Chaque être humain appartient à l’un ou à l’autre de ces 
royaumes.  
Par sa nature pécheresse, l’homme appartient au royaume de 
Satan, car la Bible déclare que celui qui pèche est du diable et 
que tous ont péché et sont privé de la gloire de Dieu (1 Jean 3 :8 
et Romains 3 :23). 
 
1- Ainsi, la première recherche pour l’homme sera de savoir 
comment faire pour accéder au royaume de Dieu. 
Jésus, en parlant à un théologien du nom de Nicodème lui dira : 
Si un homme ne naît de nouveau, il ne peut voir le royaume de 
Dieu (Jean 3 :3).  
Qu’est-ce que cela signifie : Naître de nouveau ? 
C’est un miracle que Dieu opère en nous le jour où nous nous 
repentons de nos péchés et recevons par la foi Jésus-Christ 
comme le Sauveur et le Seigneur de notre vie.  
La Bible déclare : A tous ceux qui ont reçu Jésus-Christ, à ceux 
qui croient en son nom, Dieu leur donne le pouvoir de devenir 
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enfants de Dieu, lesquels passent par une nouvelle naissance 
spirituelle (Jean 1 :12).  
C’est ainsi que nous passons du royaume de Satan au royaume 
de Dieu, des ténèbres à la lumière, et de la mort à la vie en 
recevant par la foi Jésus-Christ, le pardon des péchés, la 
réconciliation avec Dieu, une vie nouvelle et l’héritage de la 
gloire du royaume de Dieu.  
C’est ce que nous pouvons lire dans Colossiens 1 :12-13 : 
Rendez grâces au Père, qui vous a rendus capables d’avoir part 
à l’héritage des saints dans la lumière, qui nous a délivrés de la 
puissance des ténèbres et nous a transportés dans le royaume 
du Fils de son amour.  
 
2- Mais, cherchez premièrement le royaume de Dieu ne s’arrête 
pas là, car en étant maintenant membre du royaume de Dieu, 
il importe d’être soumis aux enseignements du Roi de ce 
royaume qui est Jésus. 
Après la repentance et la conversion à Dieu par la foi en Jésus-
Christ, nous sommes appelés à sceller cette union par le 
baptême d’eau par immersion, qui est une déclaration de foi 
publique, que nous sommes morts avec Christ au péché, à notre 
vieille nature, à notre passé, et effacés sur le registre des 
membres du royaume de Satan.    
Ici, en Suisse, quand on déménage d’une commune ou d’un 
canton à un autre, nous devons inscrire notre départ et nous 
faire rayer de la commune et du canton que nous quittons.  
Maintenant, nous sommes ressuscités avec Christ en marchant 
dans une vie nouvelle, comme nous le lisons dans 2 Corinthiens 
5 :17 : Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les 
choses anciennes sont passées voici toutes choses sont 
devenues nouvelles.  
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3- Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu, 
c’est chercher maintenant à glorifier Dieu dans notre vie 
journalière, en nous conformant à sa parole.  
En étant maintenant des citoyens du royaume de Dieu, nous 
sommes appelés à vivre selon les lois du royaume décrites dans 
le sermon sur la montagne (Voir les chapitres 5 à 7 de 
Matthieu).  
La Bible nous dit : Et quoi que vous fassiez, en parole ou en 
œuvre, faites tout au nom du Seigneur Jésus, en rendant par lui 
des actions de grâces à Dieu le Père (Colossiens 3 :17).  
En d’autres termes, faites tout pour la gloire de Dieu.  
C’est ainsi que nous serons appelés à abandonner certaines 
pratiques, certaines relations et réactions qui ne donnent pas 
gloire au Seigneur.  
Cela nous conduira à un changement dans notre manière de 
penser, de parler et d’agir.  
Cherchez premièrement la justice de Dieu nous conduira à 
mettre en pratique la parole de Dieu. 
Mettez en pratique la parole, et ne vous bornez pas à l’écouter, 
en vous trompant vous-mêmes par de faux raisonnements 
(Jacques 1 :22).  
C’est ce que la Bible appelle : La sanctification. C’est-à-dire que 
nous sommes mis à part pour Dieu et devons séparer ce qui est 
impure de ce qui est pure.  
Si tu sépares ce qui est précieux de ce qui est vil, tu seras comme 
ma bouche (Jérémie 15 :19).  
 
4- Chercher premièrement le royaume de Dieu et la justice de 
Dieu, c’est devenir membre d’une église locale, puisque l’Eglise 
est le corps de Christ qui est composé de tous ceux et celles qui 
ont été lavés par le sang de Jésus. Et il y a un lieu où ils se 
réunissent, c’est l’église locale, afin de s’édifier, de 
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s’encourager, d’être enseigné dans la parole de Dieu, afin de 
grandir pour arriver à la stature parfaite de Jésus-Christ.  
Dans les Actes des Apôtres, il est dit que le Seigneur ajoutait 
chaque jour à l’Eglise ceux qui étaient sauvés (Actes 2 :47).  
C’est pourquoi il est encore écrit : N’abandonnons pas notre 
assemblée ou notre église locale, comme c’est la coutume de 
quelques-uns ; mais exhortons-nous réciproquement, et cela 
d’autant plus que vous voyez s’approcher le jour (Hébreux 
10 :25).  
Nous ne pouvons pas nous isoler et vivre en dehors du corps de 
Christ qui est manifesté par des églises locales, sans risquer de 
se refroidir et de retourner chez notre ancien maître, Satan, qui 
rôde comme un lion rugissant, cherchant qui il dévorera                 
(1 Pierre 5 :8).  
L’Eglise est une protection, un garde-fou. Et n’oublions pas que 
c’est Jésus lui-même qui a institué l’Eglise ; le rassemblement 
de ceux et celles qui sont sauvés.  
Cherchez premièrement le royaume de Dieu et sa justice, c’est 
chercher à participer aux activités de l’église locale dont nous 
sommes membres, et de chercher sa croissance son 
développement en employant et en faisant valoir les dons que 
le Seigneur nous a donnés.  
Que chacun de vous mette au service des autres le don qu’il a 
reçu (1 Pierre 4 :10).  
 
5- Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu, c’est 
discerner la volonté de Dieu dans notre vie. 
Car Dieu a un plan pour chacun d’entre nous ; aussi, nous 
devons constamment nous placer devant Dieu, afin d’accomplir 
sa volonté durant notre pèlerinage terrestre. 
En disant : Seigneur, que veux-tu que je fasse ? 
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La Bible dit dans Ephésiens 2 :10 : Car nous sommes son 
ouvrage, ayant été créés en Jésus-Christ pour de bonnes 
œuvres, que Dieu a préparées d’avance, afin que nous les 
pratiquions.  
 
6- Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu, c’est 
se préoccuper en premier des intérêts du royaume de Dieu.     
Ne sommes-nous pas des membres de ce royaume, ouvriers 
avec Dieu pour l’expansion de ce royaume ? 
De quelle manière le royaume peut-il s’étendre ? 
Dans l’enseignement de Jésus sur la prière, il y a cette phrase 
qui dit : Que ton règne vienne (Matthieu 6 :10).  
Nous sommes appelés non seulement à prier dans ce sens, mais 
également à agir. 
N’est-ce pas le dernier ordre du Seigneur à son Eglise : Allez, 
faites de toutes les nations des disciples, les baptisant au nom 
du Père, du Fils et du Saint-Esprit et enseignez-leur à observer 
tout ce que je vous ai prescrit. Et voici, je suis avec vous tous les 
jours, jusqu’à la fin du monde (Matthieu 28 :19-20).  
Nous sommes appelés à prêcher la parole, et chacun de nous à 
rendre témoignage du salut par la foi en Jésus-Christ.  
Et c’est pour cela que le Seigneur a prévu un équipement 
spécial ; c’est le revêtement de puissance par le Saint-Esprit.  
Jésus a dit : Vous recevrez une puissance, le Saint-Esprit 
survenant sur vous, et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans 
toute la Judée dans la Samarie et jusqu’aux extrémités de la 
terre (Actes 1 :8).  
Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu, c’est 
chercher cette plénitude du Saint-Esprit dans notre vie ; ce qui 
est d’ailleurs un ordre de la parole qui dit : Soyez remplis du 
Saint-Esprit (Ephésiens 5 :18). 
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En cherchant premièrement le royaume et la justice de Dieu, 
nous resterons constamment en communion avec le Seigneur, 
nous aurons beaucoup plus de temps à passer dans la prière, 
car ce sera une priorité dans notre vie. Tout le reste sera 
secondaire.  

Premièrement le royaume et la justice de Dieu 
 

Aujourd’hui, beaucoup sont tellement préoccupés par ce qui 
est terrestre et passager, qu’ils n’ont plus de temps pour Dieu.  
Et qu’est-ce qu’ils récoltent ? Beaucoup de soucis, de tracas et 
tout ce que cela peut engendrer. 
Et la raison est simple, c’est que premièrement ils sont 
préoccupés par leurs propres intérêts au lieu de chercher ceux 
du Seigneur.  
Jésus a dit : Que servirait-il à un homme de gagner tout le 
monde, s’il perdait son âme ? (Matthieu 16 :26).  
Nous n’avons rien apporté dans le monde, et il est évident que 
nous n’en pouvons rien emporter ; si donc nous avons la 
nourriture et le vêtement, cela nous suffira. Mais ceux qui 
veulent s’enrichir tombent dans la tentation, dans le piège, et 
dans beaucoup de désirs insensés et pernicieux qui plongent les 
hommes dans la ruine et la perdition. Car l’amour de l’argent 
est une racine de tous les maux ; et quelques-uns, en étant 
possédés, se sont égarés loin de la foi, et se sont jetés eux-
mêmes dans bien des tourments (1 Timothée 6 :7-10).  
Les valeurs que Dieu nous offre en tant que membres de son 
royaume sont de loin beaucoup plus grandes, plus glorieuses et 
éternelles. 
Car il est dit que le royaume de Dieu, ce n’est pas le manger et 
le boire mais la justice, la paix et la joie par le Saint-Esprit 
(Romains 14 :17). 
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A ceux qui recherchent premièrement le royaume et la justice 
de Dieu, le Seigneur leur accorde la paix, la tranquillité et la joie, 
en pourvoyant en plus à tous leurs besoins comme le Seigneur 
le mentionne à la fin du verset : Et toutes ces choses vous seront 
données par-dessus (Matthieu 6 :33). Et ailleurs il est écrit : Et 
mon Dieu pourvoira à tous vos besoins selon sa richesse, avec 
gloire, en Jésus-Christ (Philippiens 4 :19). 
Et en plus, nous recevons l’espérance de l’éternité dans sa 
gloire.  
Jésus dira également que ce sont les païens qui recherchent et 
mettent en premier tous les tracas de la vie concernant 
l’habillement, le manger et le boire, le logement et aujourd’hui, 
surtout les amusements ! 
Concernant tous ces besoins légitimes le Seigneur déclare : 
Votre Père céleste sait que vous en avez besoin (Matthieu 6 :32).  
Le Père céleste nourrit les oiseaux, il habille les fleurs des 
champs, tous les cheveux de nos têtes sont comptés et chaque 
jour le nombre change, ce qui veut dire que chaque jour il 
s’occupe de nous. Alléluia ! (Matthieu 6 :26-29 / Luc 12 :7).  
 
7- Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu et 
toutes ces choses vous seront données par-dessus. 
Un autre passage de la Bible nous dit dans le Psaume 127 :2 : 
En vain vous levez-vous matin, vous couchez-vous tard, et 
mangez-vous le pain de douleur ; il en donne autant à ses bien-
aimés pendant leur sommeil. 
Cela ne doit pas nous inciter à la paresse, au contraire, mais 
plutôt à rétablir notre échelle des valeurs.  
Car pour beaucoup, leurs préoccupations premières, c’est 
l’argent et la réussite matérielle, en cherchant à en posséder 
toujours le plus possible ; et pour finir, que gagnent-t-ils ? 
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C’est pourquoi, ceux qui recherchent premièrement le 
royaume et la justice de Dieu, s’attacheront d’avantage aux 
choses d’en haut et feront cette prière avec ferveur, en disant : 
Viens, Seigneur Jésus ! (Apocalypse 22 :17). 
 

Cherchez premièrement le royaume et la justice de Dieu. 
 

Quelle est notre principale préoccupation ? 
Voulons-nous nous placer entièrement sur l’autel de la 
consécration et dire : Seigneur, non plus ma volonté, mes 
désirs, mes ambitions, mais viens régner sur tous les domaines 
de ma vie et prends la première place.  
Que seule ta volonté puisse être mon désir, afin que ton nom 
soit glorifié.  
Et qu’avec toute l’Eglise des rachetés par le sang de Jésus, nous 
puissions dire :  
Tu es digne, Seigneur, de recevoir la puissance, la richesse, la 
sagesse, la force, l’honneur, la gloire et la louange (Apocalypse 
5 :12).  
Et j’ajoute : Tu es digne, Seigneur, que je te mette à la première 
place dans ma vie.  
 
Pour terminer, nous chanterons comme une prière le cantique : 

Entre tes mains j’abandonne … (CV No 172a) 
 

1- Entre tes mains j’abandonne tout ce que j’appelle mien.  
Oh ! ne permets à personne, Seigneur d’en reprendre rien ! 
Oui prends tout, Seigneur ! Oui prends tout, Seigneur !  
Entre tes mains j’abandonne tout avec bonheur. 
 
2- Je n’ai pas peur de te suivre sur le chemin de la croix.  
C’est pour toi que je veux vivre, je connais, j’aime ta voix. 
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Oui, prends tout, Seigneur ! Oui, prends tout, Seigneur ! 
Sans rien garder, je te livre tout avec bonheur. 
 
3-Tu connais mieux que moi-même tous les besoins de mon 
cœur.  
Et, pour mon bonheur suprême, tu veux me rendre vainqueur.  
Oui, prends tout Seigneur ! Oui, prends tout, Seigneur ! 
Je ne vis plus pour moi-même, mais pour mon Sauveur. 
 
4- Prends mon corps et prends mon âme que tout en moi soit à 
toi.  
Que par ta divine flamme tout mal soit détruit en moi ! 
Oui, prends tout, Seigneur ! Oui, prends tout, Seigneur ! 
Prends mon corps et prends mon âme ; règne sur mon cœur !     
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Porter beaucoup de fruit pour la gloire de Dieu 

 
 
Jean 15 :8 : Si vous portez beaucoup de fruit, c’est ainsi que mon 
Père sera glorifié et que vous serez mes disciples. 
 
Très souvent concernant l’œuvre de Dieu, nous disons que le 
résultat ne nous appartient pas et que ce n’est pas à nous de 
savoir s’il y a du fruit ou non, mais que nous sommes tout 
simplement appelés à être fidèles et à accomplir ce que Dieu 
nous demande de faire ; presque un peu comme des aveugles, 
sans voir.  
Cette attitude est-elle exacte ? Est-ce de la modestie, de 
l’humilité, du désintéressement, une marche par la foi et non 
par la vue, en travaillant pour ne pas s’intéresser au résultat et 
de ne pas le voir ? 
Ou est-ce alors un manque de sagesse, de vision, et même un 
manque de foi, puisqu’il est écrit que la foi est une ferme 
assurance des choses qu’on espère, pour devenir une 
démonstration de celles qu’on ne voit pas (Hébreux 11 :1). 
Ce qui voudrait dire que toutes les œuvres de foi devraient 
finalement se voir ! 
Peut-être dans un contexte un peu différent, Jésus a dit que les 
enfants de ce siècle sont plus avisés, plus prudents, ils ont un 
jugement plus réfléchi que les enfants de lumière (Luc 16 :8). 
Cela voudrait-il dire que les gens de ce monde ont des buts 
qu’ils visent et atteignent, alors que les enfants de lumière se 
laissent plutôt un peu aller au fatalisme, en disant : Que ta 
volonté soit faite !  



52 
 

Mais quelle est la volonté de Dieu à notre égard ; n’est-ce pas 
justement que nous portions beaucoup de fruit, selon le verset 
en tête ? 
Et encore, pas n’importe quel fruit, mais beaucoup de bons 
fruits, car le Seigneur a dit : Tout arbre qui ne porte pas de bons 
fruits est coupé et jeté au feu (Matthieu 7 :19).  
Tous les laboureurs du monde travaillent avec la vision et le but 
de pouvoir récolter beaucoup de fruit, et même les laboureurs 
chrétiens prierons dans ce même but, afin d’avoir une bonne 
récolte avec beaucoup de fruit.  
Ils ne diront pas : Si c’est la volonté de Dieu, peut-être que nous 
récolterons un petit peu, mais ils savent que c’est le désir de 
Dieu, car n’a-t-il pas donné des promesses dans sa parole en 
disant par exemple dans le Deutéronome 28 :1 à 14 : Si tu obéis 
à la voix de l’Eternel ton Dieu, en observant et en mettant en 
pratique tous ses commandements que je te prescris 
aujourd’hui, voici toutes les bénédictions qui se répandront sur 
toi et qui seront ton partage : Le fruit de tes entrailles, le fruit 
de ton sol, le fruit de tes troupeaux, les portées de ton gros et 
de ton menu bétail, toutes ces choses seront bénies, etc. 
Il est vrai que la bénédiction ici est conditionnelle, elle est liée 
à notre obéissance à Dieu et au travail à accomplir.  
Mais le fermier, normalement en travaillant, s’attend toujours 
à avoir une bonne récolte, autrement il ne travaillerait pas.  
L’apôtre Paul le mentionne dans 2 Timothée 2 :6, en disant : Il 
faut que le laboureur travaille avant de recueillir les fruits ; donc 
il s’attend à un résultat concret.  
De même dans son épître, Jaques le mentionne en disant au 
chapitre 5 versets 7 et 8 : Voici le laboureur attend le précieux 
fruit de la terre, prenant patience à son égard, jusqu’à ce qu’il 
ait reçu les pluies de la première et de l’arrière-saison. C’est 
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pourquoi vous aussi, soyez patients affermissez vos cœurs, car 
l’avènement du Seigneur est proche.  
S’il nous est demandé de la persévérance et de la patience 
jusqu’à l’avènement du Seigneur, c’est parce qu’alors nous 
verrons le résultat final de l’œuvre parfaite de Christ à la croix, 
et c’est à ce moment que nous recevrons aussi les récompenses 
promises à ceux qui aiment le Seigneur et qui lui sont restés 
fidèles.  
Selon qu’il est écrit dans 2 Jean 1 :8 : Prenez garde à vous-
mêmes, afin que vous ne perdiez pas le fruit de votre travail, 
mais que vous receviez une pleine récompense.  
Cependant, déjà présentement, durant notre pèlerinage 
terrestre, nous sommes appelés à nous attendre à voir 
beaucoup de fruit dans notre vie, en tant qu’enfants de Dieu. 
De même que le Seigneur s’attend aussi à voir beaucoup de 
fruit dans notre vie. Et si ce n’est pas le cas, c’est qu’il y a un 
handicap, il y a un problème quelque part.  
On connaît l’histoire de cet homme qui avait planté un figuier 
dans sa vigne, et durant trois ans il était venu chercher du fruit 
à ce figuier ; et n’en trouvant point, il a dit au vigneron : Coupe-
le ; pourquoi occupe-t-il la terre inutilement ?  
Il est vrai que cela pouvait se référer à Israël où Jésus avait 
exercé son ministère durant trois années, mais sans fruit, car le 
peuple ne s’était pas repenti (Luc 13 :6-9). 
Ce qui veut dire entre parenthèse, que nous ne devons pas 
attendre l’au-delà pour voir du fruit dans nos vies, mais que 
c’est maintenant qu’il doit être manifesté. 
Jésus a fait encore la comparaison entre un cultivateur qui 
sème une bonne semence dans son champ et qui s’attend à du 
résultat, à celui qui sème la parole de Dieu et qui s’attend aussi 
à récolter. 
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Car cette semence, lorsqu’elle est plantée dans une bonne 
terre doit forcément produire du fruit trente, soixante, et cent 
pour un (Marc 4 :20),  
Ce qui veut dire qu’il y a une multiplication, il y a un résultat 
quantitatif. 
Souvent chez nous, pour excuser ce manque de résultat 
quantitatif nous dirons pas exemple, qu’il est plus important de 
rechercher le résultat qualitatif ! Mais en fait, les deux doivent 
se manifester ensemble : La qualité et la quantité.  
Dans tous les domaines de notre vie spirituelle, nous sommes 
appelés à porter beaucoup de fruit, et cela dès le départ de 
notre marche avec Dieu ; dès le moment où nous entendons la 
parole de Dieu et la recevons, il nous est demandé de porter du 
fruit.  
 

Quels sont les fruits que nous sommes appelés à porter et à 
manifester ? 

 
1- Des fruits de la repentance, car avant d’être régénérés par le 
Saint-Esprit, nous étions tous des hommes et des femmes de 
nature pécheresse, portant des fruits de péché. 
Jésus énumère quelques-uns de ces fruits dans Marc 7 :21-22 
en disant : Car c’est du dedans c’est du cœur des hommes que 
sortent les mauvaises pensées, les adultères, les impudicités, les 
meurtres, les vols, les cupidités, les méchancetés la fraude, le 
dérèglement, le regard envieux, la calomnie, l’orgueil, la folie. 
Toutes ces choses mauvaises sortent du dedans et souillent 
l’homme.  
Et l’apôtre Paul dira en écrivant aux Romains 6 :20-21, au sujet 
de leur vie passée sans Christ : Car lorsque vous étiez esclaves 
du péché, vous étiez libres à l’égard de la justice. Quels fruits 
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portiez-vous alors ? Des fruits dont vous rougissez aujourd’hui, 
car la fin de ces choses, c’est la mort.  
C’est ainsi que les premiers fruits que nous devons porter en 
venant à Jésus-Christ, ce sont des fruits de repentance, en 
demandant pardon au Seigneur d’avoir vécu dans le péché, car 
Jésus est venu pour chercher et sauvé des pécheurs.  
Ce message de repentance était celui de Jean-Baptiste en 
disant à la foule qui venait à lui : Produisez donc du fruit digne 
de la repentance, sans vous camoufler sous un habit religieux 
et trompeur ! (Matthieu 3 :5-9). 
Le ministère de Jean-Baptiste était de préparer les cœurs pour 
recevoir Jésus-Christ, l’Agneau de Dieu qui ôte le péché du 
monde (Jean 1 :29).  
C’était également le message de Jésus, puis celui des apôtres 
(Matthieu 4 :17 / Actes 3 :19). 
Il n’y a pas de pardon ni de salut sans la repentance qui est un 
changement de mentalité et de manière de vivre, un détour et 
une séparation de la vie passée de péché. Cela se voit 
concrètement. C’est la mise à mort du vieil arbre, de la vieille 
nature, sachant que notre vieil homme a été crucifié avec 
Christ. C’est pourquoi il est écrit : Regardez-vous comme morts 
au péché et comme vivants pour Dieu en Jésus-Christ (Romains 
6 :6, 11).  
La repentance nous conduit à nous réconcilier avec Dieu, à 
recevoir son pardon et la vie éternelle par la foi en Jésus-Christ 
et ainsi de devenir des enfants de Dieu et de nouvelles 
créatures, afin de porter des fruits nouveaux pour la gloire de 
Dieu. 
  
2- Et maintenant, en ayant reçu Jésus-Christ dans notre vie, 
nous sommes régénérés par le Saint-Esprit, passons par une 
nouvelle naissance spirituelle en ayant reçu la semence divine 
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demeurant en nous et qui nous permet de devenir participants 
de la nature divine et de grandir, afin d’arriver à une maturité 
spirituelle, en portant beaucoup de fruit pour la gloire de Dieu 
(1 Jean 3 :9 / 2 Pierre 1 :4).  
Parmi les fruits que nous sommes appelés à porter en tant 
qu’enfants de Dieu, seront les fruits de la lumière et de la 
justice, en développant le caractère de la vie et de la nature de 
Christ en nous. Selon qu’il est écrit dans Ephésiens 5 :8-9 : 
Autrefois vous étiez ténèbres, et maintenant vous êtes lumière 
dans le Seigneur. Marchez comme des enfants de lumière. Car 
le fruit de la lumière consiste en toute sorte de bonté, de justice 
et de vérité, qui est le résultat en vivant selon la parole de Dieu.  
Cette abondance de fruit pour la gloire de Dieu était le vœu et 
les prières de l’apôtre Paul pour les chrétiens des églises, 
comme il le mentionne dans Philippiens 1 :9-11 en disant : Et ce 
que je demande dans mes prières, c’est que votre amour 
augmente de plus en plus en connaissance et en pleine 
intelligence pour le discernement des choses meilleures, afin 
que vous soyez purs et irréprochables pour le jour de Christ, 
remplis du fruit de justice qui est par Jésus-Christ à la gloire et à 
la louange de Dieu.  
Etre rempli de la justice de Dieu accomplie en Christ nous 
permet de vivre une vie juste ; c’est-à-dire d’avoir une vie 
conforme à la parole de Dieu dans nos relations avec Dieu et 
avec notre prochain (2 Corinthiens 9 :10).  
Et que cela puisse se développer en nous, comme nous le lisons 
dans Proverbes 4 :18 : Le sentier des justes est comme la 
lumière resplendissante, dont l’éclat va croissant jusqu’au 
milieu de jour.  
 
3- Ainsi, en vivant selon l’Esprit, c’est-à-dire, en vivant 
conformément à la parole de Dieu, le caractère de Christ se 
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manifestera en nous par le fruit du Saint-Esprit qui est l’Amour 
et qui a été déversé dans nos cœurs le jour où nous avons 
accepté Jésus-Christ comme notre Sauveur et Maître (Romains 
5 :5). Dieu est Amour et ses différentes facettes qui sont :  

a- La joie, qui est l’Amour qui chante, qui triomphe. 
b- La paix, qui est l’Amour en repos et qui rayonne. 
c- La patience, qui est l’Amour qui supporte, endure et 

s’est attendre. 
d- La bonté, qui est l’Amour qui donne et est sensible aux 

besoins. 
e- La bénignité, ou la bienveillance, qui est l’Amour qui 

s’oublie et cherche l’intérêt des autres. 
f- La fidélité, qui est l’Amour qui persévère, aime en tout 

temps et ne trompe pas.  
g- La douceur, qui est l’humilité de l’Amour et qui se fait 

tout à tous. 
h- La tempérance, qui est la force et le contrôle de l’amour 

et qui se discipline.   
 
Tout ceci représente le caractère, ou la qualité du fruit de 
l’Esprit qui doit grandir et se développer dans notre vie, en 
demeurant en Christ, car sans lui nous ne pouvons rien faire, 
comme le Seigneur le mentionne dans Jean 15 :5 : Je suis le cep, 
vous êtes les sarments. Celui qui demeure en moi et en qui je 
demeure porte beaucoup de fruit car sans moi vous ne pouvez 
rien faire, ou rien produire de bon qui soit à la gloire de Dieu.   
 
4- Nous serons conduits à porter des fruits de sainteté par une 
vie de pureté en pensées, en paroles et en actes, comme nous 
le lisons dans Romains 6 :22 : Etant maintenant affranchis du 
péché et devenus esclaves de Dieu, vous avez pour fruit la 
sainteté et pour fin la vie éternelle.  
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La vie que nous recevons en Christ est sainte, et puisque nous 
avons été sanctifiés par l’Esprit Saint, nous sommes appelés 
maintenant à être saints dans toute notre conduite, selon qu’il 
est écrit : Mais puisque celui qui vous a appelés est saint, vous 
aussi soyez saints dans toute votre conduite, selon qu’il est 
écrit : Vous serez saints, car je suis saint (Romains 15 :16                
(1 Pierre 1 :15-16).  
C’est ce que nous sommes en Christ, puisque le Seigneur a été 
fait pour nous sagesse, justice et sanctification et rédemption 
(1 Corinthiens 1 :30).  
D’ailleurs, en écrivant à l’église de Corinthe, l’apôtre Paul 
mentionne : A ceux qui ont été sanctifiés en Jésus-Christ, 
appelés à être saints.  
Telle est notre appel et notre vocation ; c’est pourquoi Paul 
écrira à l’église d’Ephèse : Je vous exhorte à marcher d’une 
manière digne de la vocation qui vous a été adressée (Ephésiens 
4 :1).  
 
5- La Bible nous montre aussi l’importance de développer notre 
louange et notre reconnaissance envers Dieu ; non pas de 
temps en temps, mais en toutes circonstances ; comme nous le 
lisons dans Hébreux 13 :15 : Par Christ, offrons sans cesse à 
Dieu un sacrifice de louange, c’est-à-dire, le fruit de lèvres qui 
confessent son nom.  
Apprenons à confesser le nom merveilleux du Seigneur Jésus 
avec notre bouche et de lui dire chaque jour : Je te loue et je te 
remercie Seigneur. Et cela pas seulement quand on se sent 
inspiré, ou quand on en a le désir, mais en tout temps, comme 
la Bible nous le demande dans Ephésiens 5 :20 : Rendez 
continuellement grâces pour toutes choses à Dieu le Père, au 
nom de notre Seigneur Jésus-Christ.  
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6- Les fruits en Christ que nous sommes appelés à porter se 
manifesteront non seulement par ce que nous sommes, ce qui 
est d’ailleurs le plus important, puisque l’arbre se reconnaît à 
son fruit (Matthieu 7 :20). 
C’est pourquoi il ne suffit pas de porter tout simplement du 
fruit, mais de bons fruits, car Jésus a dit : Tout arbre qui ne porte 
pas de bons fruits est coupé et jeté au feu (Matthieu 7 :19).  
Mais maintenant, si le fruit doit manifester la nouvelle nature 
que nous avons reçu en Christ, le fruit en nous doit aussi se 
manifester par des actions de service, c’est-à-dire par les 
nouvelles œuvres que Dieu a préparées d’avance, afin que nous 
les pratiquions (Ephésiens 2 :10), car la foi sans les œuvres est 
morte (Jacques 2 :26).  
Et c’était encore la prière de l’apôtre Paul pour les églises, 
lorsqu’il écrit aux Colossiens 1 :9-10 : Nous ne cessons de prier 
Dieu pour vous, et de demander que vous soyez remplis de la 
connaissance de sa volonté, en toute sagesse et intelligence 
spirituelle, pour marcher d’une manière digne du Seigneur et lui 
être entièrement agréables, portant des fruits en toutes sortes 
de bonnes œuvres et croissant par la connaissance de Dieu. 
Il est bien dit : En portant comme fruit toutes sortes de bonnes 
œuvres.  
Ici, le fruit ne représente pas ce que nous sommes en Christ, 
mais plutôt notre action, nos œuvres dans le Seigneur, notre 
service, les tâches et les ministères que le Seigneur nous confie 
en tant qu’instruments disponibles et malléables, en étant 
entre ses mains, les fruits du service pour Dieu.  
Comme par exemple les recommandations qui sont données 
dans Tite 3 :14 au sujet de la libéralité, afin de pourvoir aux 
besoins des saints, en disant : Il faut que les nôtres aussi 
apprennent à pratiquer de bonnes œuvres pour subvenir aux 
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besoins pressants, afin qu’ils ne soient pas sans produire des 
fruits.  
Ici, les fruits sont représentés par les bonnes œuvres de 
libéralité.  
Nous pouvons encore ajouter toutes les bonnes actions que 
nous pouvons faire autour de nous en apportant la paix, la joie 
et l’amour du Seigneur, en offrant nos talents, notre service. 
N’est-il pas écrit qu’il y a plus de bonheur ou de joie à donner 
qu’à recevoir ? (Actes 20 :35).  
Dans la parabole de Matthieu 25 :31-46, Jésus dira :  
- J’ai eu faim, et vous m’avez donné à manger. 
- J’ai eu soif, et vous m’avez donné à boire. 
- J’’étais étranger, et vous m’avez recueilli. 
- J’étais nu et vous m’avez vêtu. 
- J’étais malade, et vous m’avez rendu visite. 
- J’étais en prison et vous êtes venus vers moi. 
Ensuite Jésus dira : Toutes les fois que vous avez fait ces choses 
à l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que vous les 
avez faites (v.40).  
Puissions-nous porter beaucoup de fruit dans notre service 
pour Dieu.  
Une autre œuvre importante qu’il nous est demandé 
d’accomplir, c’est le témoignage, la confession du nom de 
Jésus-Christ à ceux qui nous entourent et de répandre la bonne 
semence de l’Evangile qui est une puissance de Dieu pour le 
salut de quiconque croit (Romains 1 :16).  
Et dans cette action, nous sommes appelés à porter également 
beaucoup de fruit.  
Exactement comme le semeur qui sème dans le but d’avoir une 
bonne et grande récolte.  
Ainsi sauver des âmes pour le royaume fait partie des fruits que 
nous sommes appelés à porter en abondance. 
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Devant l’immense besoin du salut des perdus, Jésus a dit : Voici, 
je vous le dis, levez les yeux et regardez les champs qui déjà 
blanchissent pour la moisson. Celui qui moissonne reçoit un 
salaire et amasse des fruits pour la vie éternelle, afin que celui 
qui sème et celui qui moissonne se réjouissent ensemble (Jean 
4 :35-36).  
Nous sommes appelés à travailler en semant la parole de Dieu 
et en étant des pêcheurs d’hommes, et cela afin de récolter 
beaucoup de fruit pour la vie éternelle.  
Jésus a dit : Je vous ai choisis, et je vous ai établis, afin que vous 
alliez, et que vous portiez du fruit, et que votre fruit demeure 
(Jean 15 :16).  Et ici, j’y vois des âmes gagnées et sauvées pour 
la gloire de Dieu et pour l’éternité.  
Porter toujours plus de bons fruits est le désir de Dieu pour 
chacun de nous. Dans Jean 15, Jésus dira qu’il est le cep, que le 
Père est le vigneron et que nous sommes les sarments, et afin 
que le sarment puisse porter encore plus de fruit, le vigneron 
l’émonde, le taille et enlève ce qui est inutile.  
Oui, il y a des corrections, de la discipline à recevoir de la part 
de Dieu, dans le but que nous portions toujours plus de fruit et 
de plus beaux. 
C’est ce qui est mentionné dans Hébreux 12 :11 : Il est vrai que 
tout châtiment semble d’abord un sujet de tristesse, et non de 
joie ; mais il produit plus tard pour ceux qui ont été ainsi exercés 
un fruit paisible de justice. 
Ainsi ne nous relâchons pas ne désespérons jamais, car nous 
avons besoin de persévérance. 
N’est-il pas dit dans Proverbes 27 :18 que celui qui soigne un 
figuier en mangera le fruit. 
Et dans 2 Timothée 2 :6 : Il faut que le laboureur travaille avant 
de recueillir les fruits. 
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Ailleurs il est écrit : Travaillez de mieux en mieux à l’œuvre du 
Seigneur, sachant que votre travail ne sera pas vain dans le 
Seigneur (1 Corinthiens 15 :58).  
En d’autres mots, faites en sorte que le fruit abonde, et cela 
sera possible en demeurant dans une communion intime avec 
le Seigneur. Dans les onze premiers versets de Jean 15, le mot 
demeurer revient douze fois.  
Comment demeurer en Christ ? En aimant le Seigneur de tout 
notre cœur et en gardant sa parole. 
Jésus a dit dans Jean 14 :23 : Si quelqu’un m’aime, il gardera ma 
parole, et mon Père l’aimera ; nous viendrons à lui, et nous 
ferons notre demeure chez lui.  
Nous sommes appelés à demeurer en Christ en cultivant notre 
communion avec le Seigneur par la prière, en étant à l’écoute 
de sa voix par la lecture de sa parole et en étant soumis, 
obéissants et confiants dans la fidélité de Dieu, sachant que 
celui qui a commencé en vous cette bonne œuvre la rendra 
parfaite pour le jour de Jésus-Christ (Philippiens 1 :6).   
Et concernant la semence qui est tombée dans la bonne terre, 
il est dit que ce sont ceux qui ayant entendu la parole avec un 
cœur honnête et bon, la retiennent, et portent du fruit avec 
persévérance ; trente, soixante et cent pour un (Luc 8 :15 / Marc 
4 :20). Du fruit qui puisse arriver à maturité, à un plein 
épanouissement ; sans oublier que le fruit doit servir 
uniquement pour la gloire de notre Dieu, et que c’est le fruit qui 
contient les semences, et si nous voulons voir la bénédiction et 
la multiplication, il ne faudra pas maintenir le fruit fermé, mais 
l’ouvrir, et même qu’il soit brisé, afin que les semences puissent 
se répandre et à leur tour germer.  

Il n’y a pas de limite à la multiplication de la vie en Christ. 
Alléluia ! 
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Se donner entièrement à Dieu 

 
 

Je dois dire que pour beaucoup de chrétiens, le manque de 
croissance et de victoire spirituelle dans leur vie sont dus à ce 
qu’ils ne se sont jamais entièrement donnés à Dieu.  
Alors que c’est exactement ce que Dieu nous demande, de lui 
donner notre vie tout entière, sans rien retenir.  
Cela est d’ailleurs exprimé par ce verset de Proverbes 23 :16 qui 
dit : Mon fils, donne-moi ton cœur.  
En d’autres termes, donne-moi toute ta vie.  
C’est ce que Dieu demandait à Israël, son peuple, une 
consécration totale, en lui disant : Tu seras entièrement à 
l’Eternel ton Dieu (Deutéronome 18 :13).  
Israël devait être le peuple de Dieu, mis à part pour Dieu.  
Si vous écoutez ma voix, avait dit le Seigneur, et si vous gardez 
mon alliance, vous m’appartiendrez entre tous les peuples, car 
toute la terre est à moi, vous serez pour moi un royaume de 
sacrificateurs et une nation sainte.  
Ce qui veut dire que cette mise à part pour le service de Dieu 
était adressée à toute la nation. 
Mais chaque fois que le cœur du peuple et de ses dirigeants 
n’étaient plus attachés à l’Eternel, c’était la dégringolade, la 
catastrophe, et l’ennemi prenait le dessus.  
Il n’y avait plus de victoire, et c’était défaites sur défaites dans 
tous les domaines.  
Et tout cela, parce que leur cœur n’était plus tout entier à 
l’Eternel.  
Servir Dieu avec un cœur partagé sera toujours une porte 
ouverte à l’ennemi, et finalement à l’idolâtrie.  
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On le voit par exemple avec le roi Salomon. Si au début de son 
règne, son cœur était tout entier pour le Seigneur, il ne l’est 
malheureusement pas resté jusqu’à la fin de sa vie.  
Entraîné par des femmes étrangères et païennes, il est dit qu’à 
l’époque de sa vieillesse, ses femmes inclinèrent son cœur vers 
d’autres dieux, et son cœur ne fut point tout entier à l’Eternel 
son Dieu, comme l’avait été le cœur de David son père. 
Et c’est ainsi que Salomon est allé après Astarté, divinité des 
Sidoniens, et après Milcom, l’abomination des Ammonites. Il a 
fait ce qui est mal aux yeux de l’Eternel, il n’a pas suivi 
pleinement l’Eternel comme David son père. Et l’Eternel a été 
irrité contre Salomon parce qu’il avait détourné son cœur de 
l’Eternel, le Dieu d’Israël qui lui était pourtant apparu deux fois. 
Aussi le royaume a été déchiré en deux (1 Rois 11 :1-13).  
Il en fut de même concernant la vie d’Amatsia, le roi de Juda. Il 
est dit qu’il fit ce qui est droit aux yeux de l’Eternel, mais avec 
un cœur qui n’était pas entièrement dévoué.  
Résultat, après une grande victoire sur les Edomites, il fit venir 
les dieux des fils de Séir, de ceux même qu’il avait vaincu et il se 
les établit pour dieux ; il se prosterna devant eux et leur offrit 
des parfums (2 Chroniques 25 :2, 14).  
C’est quand même incroyable ! Même un païen n’aurait pas agi 
de la sorte envers son idole après avoir remporté une grande 
victoire ! 
Mais cela nous montre qu’un cœur partagé envers Dieu sera 
toujours une porte à l’ennemi.  
Voilà pourquoi en s’adressant à la foule qui le suivait, Jésus a 
toujours exigé une consécration totale en leur disant dans 
Matthieu 16 :24 : Si quelqu’un veut venir après moi, qu’il 
renonce à lui-même, qu’il se charge de sa croix, et qu’il me suive. 
Ou encore dans Matthieu 10 :38-39 : Qui ne prend pas sa croix, 
et ne me suit pas, n’est pas digne de moi. 
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Prendre sa croix, c’est accepter l’opprobre, les calomnies le 
rejet et même la mort à cause de Christ et de sa parole.  
Oui, dit Jésus, celui qui conservera sa vie la perdra, et celui qui 
perdra sa vie à cause de moi la retrouvera. 
Ainsi le Seigneur nous montre que si nous voulons le suivre, il y 
a un prix à payer qui est le renoncement à nous-mêmes et à 
tout ce que nous possédons, afin de laisser toute la place au 
Seigneur, pour que lui seul puisse régner.  
C’est ce que Jésus dira encore aux grandes foules qui le 
suivaient : Si quelqu’un vient à moi, et s’il ne hait pas son père, 
sa mère, sa femme, ses enfants, ses frères et ses sœurs, et 
même sa propre vie, il ne peut être mon disciple. Et quiconque 
ne porte pas sa croix, et ne me suit pas, ne peut être mon 
disciple. Car, lequel de vous, s’il veut bâtir une tour, ne s’assied 
d’abord pour calculer la dépense et voir s’il a de quoi la 
terminer, de peur qu’après avoir posé les fondements, il ne 
puisse l’achever, et que tous ceux qui le verront ne se mettent à 
le railler, en disant : Cet homme a commencé à bâtir, et il n’a pu 
achever ! Ou quel roi, s’il va faire la guerre à un autre roi, ne 
s’assied d’abord pour examiner s’il peut, avec dix mille hommes, 
marcher à la rencontre de celui qui vient l’attaquer avec vingt 
mille ? S’il ne le peut, tandis que cet autre roi est encore loin, il 
lui envoie une ambassade pour demander la paix. Ainsi donc, 
quiconque d’entre vous ne renonce pas à tout ce qu’il possède 
ne peut être mon disciple (Luc 14 :25 à 33). 
Le Seigneur ne veut pas de demi mesure de notre part, il nous 
veut tout entier pour lui.  
C’est d’ailleurs ce qui est exprimé dans le premier 
commandement qui nous dit : Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, 
de tout ton cœur, de toute ton âme, de toute ta force, et de 
toute ta pensée (Matthieu 22 :36-38 / Luc 10 :27). 
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Etre entièrement à l’Eternel fera que nous serons forcément 
plein de zèle et fervents d’esprit pour accomplir les bonnes 
œuvres que Dieu a préparées d’avance pour nous (Romains 
12 :11 / Ephésiens 2 :10).  
Si l’église de Laodicée est tombée dans la tiédeur spirituelle, 
c’est justement parce que le Seigneur n’avait plus la première 
place, Jésus n’avait plus la priorité dans leur vie.  
Et c’est ainsi que cette église a repris des droits sur elle en 
voulant se diriger sans le Seigneur, alors que l’église appartient 
au Seigneur Jésus. Il est le Chef la Tête de l’église qui est son 
corps (Ephésiens 1 :22-23 / Colossiens 1 :18).  
De même, chaque chrétien né de nouveau doit réaliser qu’il ne 
s’appartient plus, puisqu’il a été racheté par le sacrifice de 
Christ à la croix.  
C’est ce que Paul mentionne en écrivant à l’église de Corinthe : 
Vous ne vous appartenez point à vous-mêmes ? Car vous avez 
été rachetés à un grand prix. Glorifiez donc Dieu dans votre 
corps et dans votre esprit, qui appartiennent à Dieu                          
(1 Corinthiens 6 :19-20).  
Et c’est ce qui a été pour Paul sa propre expérience, puisqu’il 
dit : J’ai été crucifié avec Christ, et si je vis, ce n’est plus moi qui 
vis, c’est Christ qui vit en moi (Galates 2 :20).  
Dans sa vie, c’est Jésus qui avait toute la place.  
Ainsi, c’est en nous donnant entièrement à Dieu que nous 
pourrons grandir spirituellement et remporter des victoires 
dans notre marche avec le Seigneur ; car alors, c’est lui qui 
agira. 
Il est dit dans 2 Chroniques 16 :9, que l’Eternel étend ses 
regards sur toute la terre pour soutenir ceux dont le cœur est 
tout entier à lui. 
Ainsi en nous donnant entièrement à Dieu, nous serons 
conduits à marcher dans la lumière, dans la sanctification, et de 
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gloire en gloire, en nous séparant de toute iniquité et de l’esprit 
corrompu du siècle présent.  
Selon qu’il est écrit dans 2 Corinthiens 6 :16-18 / 7 :1 : Nous 
sommes le temple du Dieu vivant, comme Dieu l’a dit : 
J’habiterai et je marcherai au milieu d’eux ; je serai leur Dieu, et 
ils seront mon peuple.  
C’est pourquoi, sortez du milieu d’eux, et séparez-vous, dit le 
Seigneur ; ne touchez pas à ce qui est impur, et je vous 
accueillerai. Je serai pour vous un père, et vous serez pour moi 
des fils et des filles, dit le Seigneur tout-puissant. Ayant donc de 
telles promesses, bien-aimés, purifions-nous de toute souillure 
de la chair et de l’esprit, en achevant notre sanctification dans 
la crainte de Dieu.  
Notre sanctification a été pleinement accomplie en Jésus-
Christ, selon qu’il est écrit : Il a été fait pour nous sanctification 
(1 Corinthiens 1 :30).  
Mais cette œuvre de transformation de gloire en gloire à 
l’image de Christ ne pourra se faire que si nous nous donnons 
entièrement à Dieu, corps, âme et esprit ; car c’est tout notre 
être qui doit être sanctifié. 
Et c’est en offrant à Dieu nos corps et toute notre vie sur l’autel 
comme un sacrifice vivant (Romains 12 :2), que le feu de l’Esprit 
pourra nous purifier et que les scories ; ce qui n’a aucune valeur 
pourront se détacher.  
Dieu dit dans Jérémie 15 :19 : Si tu sépares ce qui est précieux 
de ce qui est vil, tu seras comme ma bouche. 
Ainsi, je le répète, si beaucoup ne progressent pas 
spirituellement, c’est parce qu’ils n’ont pas encore tout placé 
sur l’autel de la consécration ; et c’est pourquoi ils ont encore 
et toujours tant de conflits en eux et chez eux. 
Et pourtant, le Seigneur nous a donné tout ce qui contribue à la 
vie et à la piété, c’est-à-dire à notre marche et à notre 
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attachement à Dieu, afin que nous devenions participants de sa 
nature divine, et cela déjà présentement (2 Pierre 1 :3-4).  
Puisqu’il est dit que celui qui est en Christ, il est une nouvelle 
créature. Les choses anciennes sont passées ; voici toutes 
choses sont devenues nouvelles (2 Corinthiens 5 :17).  
Ainsi cela ne doit pas rester seulement au niveau théorique, où 
pour une espérance lointaine, mais cette transformation doit 
être opérante en nous maintenant. 
Aussi, posons-nous la question :  
Où en sommes-nous ? Cela fonctionne-t-il chez nous ? Voyez-
vous la métamorphose s’opérer en vous ? Et ceux qui vivent 
avec vous peuvent-ils la voir et louer le Seigneur pour ce miracle 
journalier de croissance et de transformation dans votre vie ? 
Dieu nous a tout donné pour que cela réussisse et se réalise.  
 
1- Il nous a donné Jésus-Christ, son Fils qui a tout accompli pour 
nous à la croix. 
 
2- Il nous a donné sa parole, afin qu’en la serrant dans notre 
cœur, elle puisse nous aider de ne pas pécher contre Dieu 
(Psaume 119 :11).  
Jésus n’a-t-il pas dit dans sa prière sacerdotale : Père, sanctifie-
les par ta vérité : ta parole est la vérité (Jean 17 :17).  
La parole fait une œuvre de sanctification ; mais pour cela, il 
faut la lire, la méditer, la recevoir et nous nourrir de cette 
parole chaque jour.  
Lorsqu’on a capitulé pour le Seigneur, on ne s’oppose plus à la 
parole de Dieu, et c’est avec joie qu’on se laisse éclairer et 
transformer par elle.    
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3- Dieu nous a donné le Saint-Esprit pour nous parler, nous 
guider, nous éclairer, nous convaincre, nous régénérer, nous 
transformer. 
C’est pourquoi il est dit : Marchez selon l’Esprit, et vous 
n’accomplirez pas les désirs de la chair (Galates 5 :16).  
 
4- Et lorsque la parole et l’Esprit nous révèlent un péché, une 
faute cachée, nous avons la possibilité d’en être débarrassé et 
pardonné par le sang de Christ, lorsque nous le confessons à 
Dieu dans la prière (1 Jean 1 :9).  
 
5- Oui, est-il dit : Tout est sanctifié par la parole de Dieu, en 
l’appliquant par la prière, ainsi que par le sang de Christ 
(Hébreux 13 :12 / 1 Timothée 4 :5).  
 
6- Pour notre croissance spirituelle et notre sanctification, Dieu 
emploie aussi les épreuves et la discipline que nous allons 
accepter, si nous sommes sur l’autel, car il est bien dit que Dieu 
nous châtie pour notre bien, afin que nous participions à sa 
sainteté (Hébreux 12 :10).  
 
7- Le Seigneur a institué également l’église pour notre 
croissance spirituelle. C’est pourquoi nous sommes appelés à 
ne pas négliger la communion fraternelle (Hébreux 10 :25).  
Puisque c’est à l’église que le Seigneur a donné les différents 
ministères pour le perfectionnement des saints, jusqu’à ce que 
nous soyons tous parvenus à l’état d’homme fait à la mesure de 
la stature parfaite de Christ (Ephésiens 4 :11-15). 
Seulement, n’oublions pas que malgré que Christ ait tout 
accompli pour nous, malgré que cette croissance et cette 
transformation soient une œuvre du Saint-Esprit, elles seront 
inopérantes en nous si nous ne les désirons pas. 
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C’est pourquoi la Bible nous dit : Recherchez la paix avec tous 
et la sanctification, sans laquelle personne ne verra le Seigneur 
(Hébreux 12 :14).  
La sanctification est la mise à part pour Dieu, la séparation 
d’avec tout ce qui ne glorifie pas Dieu dans notre vie. Elle nous 
rapprochera de Dieu et nous permettra de mieux le connaître 
et de le voir.  
C’est ce que Jésus a dit : Heureux ceux qui ont le cœur pur, car 
ils verront Dieu (Matthieu 5 :8).  
 
8- Pour notre croissance spirituelle, nous sommes également 
appelés à marcher dans une obéissance totale à Dieu et à sa 
parole.  
Car si autrefois nous avions livré nos membres comme esclaves 
à l’impureté et à l’iniquité, pour arriver à l’iniquité, maintenant, 
nous sommes appelés à livrer nos membres comme esclaves à 
la justice, pour arriver à la sainteté (Romains 6 :19).        
Ainsi nous dit la Bible, étant affranchis du péché et devenus 
esclaves de Dieu, vous avez pour fruit la sainteté et pour fin la 
vie éternelle (v.22).  
En effet, l’homme est esclave de ce qui a triomphé de lui, ou de 
celui à qui il s’est soumis, soit du péché et de Satan qui 
conduisent à la mort, soit de la justice et de Dieu qui conduisent 
à la vie.  
Un esclave est soumis à son maître et lui doit une obéissance 
totale. Le réalisons-nous lorsque Dieu nous demande de nous 
séparer de toute impureté, de nous purifier de toute souillure, 
de faire mourir toutes les œuvres de ténèbres, l’impudicité, 
l’impureté, les passions, les mauvais désirs, la cupidité etc. 
(Colossiens 3 :5).  
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De renoncer à ces choses ; telles que la colère, l’animosité, la 
méchanceté, la calomnie, les paroles déshonnêtes, le mensonge 
etc. (Colossiens 3 :8).  
De nous dépouiller du vieil homme et de ses œuvres (v.9) et à 
revêtir l’homme nouveau qui se renouvelle dans la 
connaissance, selon l’image de celui qui l’a créé (v.10), afin 
d’être comme notre Père céleste. 
Voilà à quoi notre obéissance doit nous conduire ; à des 
décisions et à des actions concrètes.  
 
9- Et naturellement, si nous voulons qu’il n’y ait pas d’arrêt à 
cette croissance et à cette transformation en nous, il importe 
de demeurer dans la foi, d’être fermes et inébranlables dans 
notre consécration à Dieu.  
Selon qu’il est écrit : Nous, nous ne sommes pas de ceux qui se 
retirent pour se perdre, mais de ceux qui ont la foi pour sauver 
leur âme (Hébreux 10 :39) ; quelques soient les circonstances.  
Si le Seigneur nous a réconciliés avec son Père par sa mort sur 
la croix, c’est afin de nous faire paraître devant lui saints, 
irrépréhensibles et sans reproche, si du moins est-il dit, vous 
demeurez fondés et inébranlables dans la foi, sans vous 
détourner de l’espérance de l’Evangile (Colossiens 1 :21-23).   
 
10- Ainsi le but de notre croissance spirituelle et de notre 
transformation, c’est afin que nous soyons irréprochables dans 
la sainteté devant Dieu notre Père, lors de l’avènement de 
notre Seigneur Jésus avec tous les saints (1 Thessaloniciens 
3 :13).  
Et celui qui a cette espérance en lui se purifie, comme lui-même 
est pur (1 Jean 3 :3).  
C’est pourquoi, attendons le Seigneur Jésus à chaque instant. 
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Mais il est vrai, pour que cette croissance et cette 
transformation puissent se réaliser en nous, il importe que nous 
nous donnions entièrement à Dieu. 
Christ, en venant ici-bas, s’est livré lui-même à Dieu, afin 
d’accomplir la volonté de son Père en disant : Voici, je viens 
pour faire, ô Dieu, ta volonté (Hébreux 10 :5-10).  
Et nous sommes appelés à suivre l’exemple de notre Maître 
dans ce chemin d’obéissance de soumission et de sacrifice.  
N’oublions pas que Dieu est le Potier et que nous sommes 
simplement l’argile.  
Aussi, soyons malléables, dociles et soumis entre ses mains, 
afin qu’il puisse nous façonner pour sa gloire. 
Et je terminerai par ses paroles de l’apôtre Paul à l’église de 
Thessalonique qui dit : Que le Dieu de paix vous sanctifie lui-
même tout entiers, et que tout votre être, l’esprit, l’âme et le 
corps, soit conservé irrépréhensible, lors de l’avènement de 
notre Seigneur Jésus-Christ !  
Celui qui vous a appelés est fidèles, et c’est lui qui le fera                 
(1 Thessaloniciens 5 :23-24).  
 
Et pour qu’il puisse le faire,  
 

Donnons-nous entièrement à Dieu. 
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La vie chrétienne est une course 

 
 

1 Corinthiens 9 :24 : Ne savez-vous pas que ceux qui courent 
dans le stade courent tous, mais qu’un seul remporte le prix ? 
Courez de manière à le remporter.  
 
La Bible compare la vie chrétienne à une course avec : un point 
de départ et une ligne d’arrivée. 
Et entre deux il y a tout le parcourt avec ses obstacles. Et la 
longueur du parcourt diffère d’une personne à une autre. Pour 
certaine personne ce sera 100 mètres, pour d’autres, 5 
kilomètres, ou encore un marathon de 42 kilomètres !  
Et dans toute course, il y a aussi un but et un prix à remporter.  
Ce n’est pas seulement la vie chrétienne qui peut être 
comparée à une course, mais la vie de chaque être humain. Car 
nous sommes tous en voyage, engagé dans une course.  
Pour certains, ils ne se préoccupent que de leur vie terrestre, 
pour d’autres, ils ne savent pas ce qu’ils font ici-bas, n’ont 
aucun but et ne savent pas où leur course les mènera, et la 
plupart ne se préoccupent même pas de leur éternité.  
Aussi pour ceux qui ne connaissent pas le Seigneur, le but de 
leur course sera tout ce que le monde peut leur offrir, la gloire, 
la richesse, la puissance, une bonne situation professionnelle et 
familiale, une bonne retraite et une longue vie ici-bas sans trop 
de problème, et ils vont appeler cela : une vie réussie, alors 
qu’ils passeront l’éternité en enfer ! 
Jésus a dit : Que servirait-il à un homme de gagner tout le 
monde, s’il perdait son âme ? (Matthieu 16 :26).  
Alors que chaque être humain est appelé à entrer dans 
l’éternité après sa vie physique, selon qu’il est écrit : Il est 
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réservé aux hommes de mourir un seule fois, après quoi vient le 
jugement (Hébreux 9 :27).  
Aussi, qu’est-ce que septante ou quatre-vingt ans face à 
l’éternité qui attend chacun ? 
C’est pourquoi la Bible nous dit : Prépare-toi à la rencontre de 
ton Dieu (Amos 4 :12).  
Et Moïse nous dit au Psaume 90 :12 : Enseigne-nous à bien 
compter nos jours, afin que nous appliquions notre cœur à la 
sagesse. 
La sagesse nous dit la Bible, c’est la crainte de l’Eternel, 
connaître Dieu et celui qu’il a envoyé, Jésus-Christ.  
 

I- Le point de départ de la vie chrétienne qui est une 
course. 

 
Toute vie dans le monde physique apparaît à la naissance. Il en 
est de même pour la vie spirituelle qui débute par une nouvelle 
naissance.  
C’est ce que Jésus avait dit au théologien Nicodème : En vérité, 
en vérité, je te le dis, si un homme ne naît de nouveau, il ne peut 
voir le royaume de Dieu (Jean 3 :3).  
Il n’y a pas de vie chrétienne sans nouvelle naissance. Comme 
l’enfant vient au monde par une naissance physique, nous 
devenons enfants de Dieu par un seul et même moyen qui est 
la nouvelle naissance.  
La Bible nous dit qu’à tous ceux qui ont cru et reçu Jésus-Christ, 
le Seigneur leur donne le pouvoir de devenir enfants de Dieu, 
lesquels passent par une nouvelle naissance spirituelle (Jean 
1 :12). 
Rien ne peut remplacer la nouvelle naissance. Ce ne sont pas la 
religion, l’éducation chrétienne, les rites, comme le baptême, 
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les prières, les efforts personnels ou les bonnes œuvres qui 
feront de vous un enfant de Dieu.  
C’est ce que nous lisons dans Ephésiens 2 :8-9 : Car c’est par la 
grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne 
vient pas de vous, c’est le don de Dieu. Ce n’est point par les 
œuvres, afin que personne ne se glorifie.  
Tous les gens d’église, les religieux, ont besoin de naître de 
nouveau ; comme Jésus avait dit au théologien Nicodème : Il 
faut que vous naissiez de nouveau (Jean 3 :7).  
Il n’y a pas de vie d’église sans nouvelle naissance, autrement 
elle sera un club mort, un groupe de pécheurs où Christ n’y est 
pas.  
 

Pourquoi l’homme doit-il naître de nouveau ? 
 

1- Parce qu’il est né dans le péché et Jésus a dit : Ce qui est né 
de la chair est chair et la chair est opposée à la vie de l’Esprit de 
Dieu (Galates 5 :17 / Romains 7 :18).  
 
2-Parce qu’il est séparé de Dieu et n’a pas de communion avec 
lui (Esaïe 59 :2).  
 
3-Parce qu’il est mort spirituellement et n’a pas la vie de Dieu 
dans son esprit (Ephésiens 2 :1).  
 
4-Parce que Jésus a dit : Il faut que vous naissiez de nouveau et 
non pas : Si vous voulez, vous pouvez naître de nouveau. Ainsi, 
c’est une nécessité absolue de naître de nouveau si vous voulez 
être sauvé.  
 
5-C’est par la nouvelle naissance que l’on commence la vie 
chrétienne et que l’on reçoit la vie éternelle. Elle ne commence 
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pas après la mort et ne peut être reçue dans l’au-delà ; c’est 
trop tard ! (Romains 6 :23).  
Exactement comme quand nous sommes nés dans notre famille 
naturelle, nous avons reçu une nature humaine de nos parents, 
ainsi quand nous naissons dans la famille de Dieu, nous 
recevons Sa nature, une nature spirituelle (2 Pierre 1 :4).  
   

Qu’est-ce que la nouvelle naissance ? 
 

Quand une personne croit en Jésus-Christ et l’accepte comme 
son Sauveur personnel, il est né de nouveau. La Bible emploie 
différents termes pour cette nouvelle expérience avec Dieu, 
comme :  

- Se convertir (Matthieu 18 :3). 
- Etre sauvé (Luc 19 :10). 
- Avoir ses péchés pardonnés (Ephésiens 1 :7). 
- Etre Justifié (Romains 5 :1).  
- Ressusciter d’entre les morts (Ephésiens 2 :5-6).  
- Devenir un enfant de Dieu (Galates 3 :26). 
- Devenir une nouvelle créature (2 Corinthiens 5 :17).  
- Etre réconcilié avec Dieu (2 Corinthiens 5 :18). 
- Avoir la vie éternelle (Jean 3 :16).  

 
Chacun de ces termes indique quelque chose de nouveau et 
d’extraordinaire qui nous est arrivée.  
 

Comment naître de nouveau ? 
 

Dans toutes les promesses divines, il y a la part de Dieu et celle 
de l’homme. Dieu pourvoit au salut de l’homme en envoyant 
par amour pour nous son Fils, Jésus-Christ, mourir sur la croix à 
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notre place et prendre sur lui la punition que nous méritions 
(Jean 3 :16 / Esaïe 53 :5).  
Notre salut a été parfaitement accompli (Jean 19 :30).  
Malgré cela, tous les hommes ne sont pas automatiquement 
sauvés ; nous devons faire notre part et nous sommes placés 
devant un choix (Deutéronome 30 :19 / Jean 317-18).  
 

Voici quelques pas à suivre : 
 
1- Réalisez être pécheur. Si vous voulez la guérison, 
reconnaissez que vous êtes malades. 
Tous ont péché nous dit la Bible. Vos actes, vos paroles rendent 
témoignage contre vous-mêmes (Romains 3 :9-12 / 3 :23 / 6 :23 
/ Ezéchiel 18 :4 / Luc 18 :13).  
 
2- Vous devez regretter vos péchés et vous repentir (Actes 
3 :19/ 17 :30).      
 
3- Confessez vos péchés à Dieu et demandez-lui pardon 
(Psaume 32 :5 / 1 Jean 1 :9).  
 
4- Ouvrez la porte de votre cœur et acceptez Jésus-Christ 
comme votre Sauveur et Seigneur. Un chrétien ne s’appartient 
plus. Livrez-lui toute votre vie (Apocalypse3 :20 / Jean 1 :12).  
 
5- Délaissez vos péchés et ne retournez plus à ce que vous avez 
vomi, vous avez reçu Jésus-Christ et maintenant il vous donne 
la possibilité de vivre sa vie (Esaïe 55 :7 / 1 Jean 2 :6 / Proverbes 
26 :11 / Proverbes 28 :13).  
 
6- Ayez foi aux promesses de la parole de Dieu. C’est-à-dire, 
croyez que quand vous l’invoquez, il vous sauve. Croyez que 
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quand vous invitez Christ, il vient. La vie chrétienne est une vie 
de foi et de complète confiance en Dieu et en sa parole. 
Quand la parole de Dieu dit quelque chose, nous pouvons être 
sûr que c’est la vérité. Le pardon des péchés, le salut et la vie 
éternelle sont des certitudes que nous possédons.     
1 Jean 5 :12-13 nous dit : Celui qui a le Fils a la vie ; celui qui n’a 
pas le Fils de Dieu n’a pas la vie. Je vous ai écrit ces choses, afin 
que vous sachiez que vous avez la vie éternelle, vous qui croyez 
au nom du Fils de Dieu. 
Après avoir accepté Jésus-Christ comme votre Sauveur, vous 
pouvez vous sentir très heureux, remplis de paix, de joie et de 
bénédiction. Gloire à Dieu ! 
Mais malgré cela, ne fondez jamais votre vie chrétienne sur les 
sentiments qui sont très variables. Votre foi doit être fondée 
uniquement sur la parole de Dieu qui ne change jamais (Esaïe 
40 :8). 
Par la nouvelle naissance, vous êtes devenus un fils, une fille de 
Dieu, du Roi des rois, avec la possibilité de vivre déjà ici-bas la 
vie divine abondante et glorieuse des enfants de Dieu. 
Accepter Jésus-Christ comme son Sauveur et Seigneur est le 
point de départ de la vie chrétienne. Vous êtes devenus un 
nouveau-né spirituel, et il importe maintenant de croître et de 
grandir à la ressemblance du Seigneur Jésus.  
J’ai insisté sur l’importance d’avoir un bon départ dans cette 
course de la vie chrétienne, qui demande ensuite un 
engagement total de notre vie, de notre temps, dans nos 
relations, et concernant nos biens. Tout doit être mis sur l’autel 
de la consécration, et Christ doit avoir toute la place dans notre 
cœur (Luc 9 :23 / 14 :26-27, 33).  
Malheureusement, il semble que pour beaucoup, Jésus est 
seulement reçu un peu comme un visiteur, alors qu’il doit être 
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le Maître et le propriétaire. Quelqu’un a dit : Si Jésus n’est pas 
le Seigneur de tout, il n’est pas le Seigneur du tout ! 
C’est ainsi que notre foi dans le Seigneur Jésus doit changer 
totalement notre mode de vie.  
Nous le voyons par exemple dans la vie de Saul de Tarse qui 
était pourtant très religieux, mais sans la vie de Dieu, car il était 
persécuteur, violent, blasphémateur, meurtrier. Suite à sa 
rencontre avec Jésus-Christ sur le chemin de Damas, il a 
entendu cette voix qui lui disait : Saul, Saul, pourquoi me 
persécutes-tu ? Et lui de répondre : Qui es-tu, Seigneur ? Et le 
Seigneur lui dit : Je suis Jésus que tu persécutes. Il te serait dur 
de regimber contre les aiguillons. Saisi d’effroi, il dit : Seigneur, 
que veux-tu que je fasse ?   Et depuis ce moment, tout a changé 
pour lui ; de persécuteur, il est devenu l’apôtre Paul (Actes 9 :3-
6 / Philippiens 3 :7-8, 12 / Galates 2 :20).  
Nous devons savoir qu’un chrétien ne s’appartient plus, 
puisqu’il a été racheté à un grand prix, par la mort de Jésus-
Christ (1 Corinthiens 6 :20).  
Comme l’apôtre Paul, nous devons aussi demander au 
Seigneur : Que veux-tu que je fasse ? 
Le départ de cette course qu’est la vie chrétienne doit provenir 
d’une décision personnelle, car la foi est personnelle (Romains 
10 :9). Personne ne peut prendre cette décision à notre place. 
Il est écrit que chacun rendra compte à Dieu pour lui-même 
(Romains 14 :12).  
  

II- Règles de la course 
 
En comparant la vie chrétienne à une course, nous devons 
savoir que pour toutes compétitions, il y a des règles à suivre et 
les raccourcis ne sont pas tolérés, autrement il y aura 
disqualification.  
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En écrivant à Timothée, l’apôtre Paul dira dans 2 Timothée 
2 :5 : L’athlète n’est pas couronné s’il n’a combattu suivant les 
règles. 
La parole de Dieu nous donne les règles de la course durant 
notre pèlerinage terrestre.  
C’est ce que nous lisons dans 2 Timothée 3 :16-17 : Toute 
Ecriture (en faisant allusion à la Bible), est inspirée de Dieu, et 
utile pour enseigner, pour convaincre, pour corriger, pour 
instruire dans la justice, afin que l’homme de Dieu soit accompli 
et propre à toute bonne œuvre.  
Importance de vivre selon la parole de Dieu qui est une lumière 
sur notre sentier et qui nous montre si nous sommes sur la 
bonne piste.  
Le Psaume 119 :9 nous dit : Comment le jeune homme rendra-
t-il pur son sentier ? En se dirigeant d’après ta parole.  
C’est ainsi qu’en lisant la Bible, prions afin que Dieu nous éclaire 
et que nous puissions faire des progrès.  
C’était le désir de David qui avait fait cette prière : Sonde-moi, 
ô Dieu, et connais mon cœur ! Eprouve-moi, et connais mes 
pensées ! Regarde si je suis sur une mauvaise voie, et conduis-
moi sur la voie de l’éternité ! (Psaume 139 :23-24). 
C’est ce que Jésus avait aussi mentionné en prenant l’image 
d’une maison construite sur le roc, il dit : C’est pourquoi, 
quiconque entend ces paroles que je dis et les met en pratique, 
sera semblable à un homme prudent qui a bâti sa maison sur le 
roc (Matthieu 7 :24).  
 

III- L’entraînement 
 
L’athlète se soumet à une discipline et à un entraînement 
rigoureux, non pas une fois de temps en temps, mais il suit des 
exercices journaliers.  
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Il y a de mauvaises habitudes, mais il y a aussi de bonnes 
habitudes, et si nous ne développons pas de bonnes habitudes, 
nous développerons rapidement de mauvaises. 
Cela s’apprend progressivement par des exercices réguliers, 
journaliers, et finalement on ne peut plus s’en passer. 
Une traduction anglaise de 1 Timothée 4 :8 est assez 
intéressante car elle dit : Prenez le temps de vous maintenir en 
bonne forme spirituelle. La forme physique a une valeur limitée, 
mais la forme spirituelle a une valeur illimitée, parce qu’elle 
contient en elle la promesse pour le présent et pour la vie à 
venir. 

Comment se tenir en forme ? 
 
a- Par des exercices de respiration. Respirer est automatique, 
c’est une habitude que l’on n’oublie pas, autrement c’est la 
mort. Mais il y a des exercices de respiration à faire. 
La prière est la respiration de notre âme et elle doit devenir une 
habitude.  
La Bible nous exhorte en disant : Priez sans cesse                                 
(1 Thessaloniciens 5 :17).  
Elle doit aussi se faire en deux mouvements : L’expiration et 
l’inspiration. Non seulement nous devons parler à Dieu, mais il 
importe aussi d’être à l’écoute de Dieu.  
 
b- Avoir une nourriture saine et maintenir son corps dans la 
propreté.  
Il y a beaucoup de restrictions pour les athlètes, pas d’alcool, ni 
tabac, ou drogue, ils s’abstiennent de tout ce qui pourrait nuire 
au corps, et ils contrôlent régulièrement leur poids en montant 
sur la balance.  
L’apôtre Paul dira : Tous ceux qui combattent s’imposent toute 
espèce d’abstinences, et ils le font pour obtenir une couronne 
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corruptible ; mais nous, faisons-le pour une couronne 
incorruptible (1 Corinthiens 9 :25).  
Nous ne devons pas oublier que notre corps est le temple du 
Saint-Esprit et que nous devons le garder pur pour Dieu, loin de 
l’ivrognerie, des excès de table, de l’impudicité ou l’immoralité.   
(1 Corinthiens 6 :19-20 / Galates 5 :19-21).  
De quoi nourrissons-nous notre âme ? Faisons attention aux 
aliments empoisonnés, par la littérature, certains films et 
musiques, et l’emploi que nous faisons de l’internet. 
Jésus a dit que l’homme ne vivra pas de pain seulement, mais 
de toute parole qui sort de la bouche de Dieu (Matthieu 4 :4).  
La foi vient par la parole de Dieu et par elle on apprend à 
connaître sa volonté, ses promesses et elle est aussi l’épée de 
l’Esprit pour nous aider à résister au diable (Romains 10 :17 / 
Ephésiens 6 :17).  
Ainsi prenons l’habitude de lire chaque jour la parole de Dieu 
en demandant à Dieu qu’il nous aide à la comprendre, et en se 
posant quelques questions comme : 
Y a-t-il un exemple à suivre ou à ne pas suivre ? 
Y a-t-il un commandement auquel je doive obéir ? 
Y a-t-il un péché que je doive abandonner ? 
Qu’est-ce que le Seigneur veut me dire ? 
Dieu nous place aussi de temps en temps sur la balance pour 
voir où nous en sommes concernant par exemple notre amour, 
notre paix, notre patience, notre maîtrise de soi etc. 
D’ailleurs c’est aussi ce que la Bible nous demande, en disant : 
Que chacun s’éprouve soi-même (1 Corinthiens 11 :28).  
Et ailleurs il est dit : Examinez-vous vous-mêmes, pour savoir si 
vous êtes dans la foi (2 Corinthiens 13 :5).  
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IV- L’habillement 
 
L’habillement est important pour l’athlète qui ne doit pas 
porter des vêtements trop lourds ni trop encombrants. 
C’est ce que la Bible nous demande également de nous 
décharger ; comme nous le lisons dans Hébreux 12 :1 : Nous 
donc aussi, puisque nous sommes environnés d’une si grande 
nuée de témoins, rejetons tout fardeau, et le péché qui nous 
enveloppe si facilement, et courons avec persévérance dans la 
carrière qui nous est ouverte, ayant les regards sur Jésus, le chef 
et le consommateur de la foi.  
Jésus nous invite à venir à lui pour nous décharger de tout 
péché, de tout tracas et soucis en disant : Venez à moi, vous 
tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous donnerai du repos. 
Prenez mon joug sur vous et recevez mes instructions, car je suis 
doux et humble de cœur ; et vous trouverez du repos pour vos 
âmes. Car mon joug est doux, et mon fardeau léger (Matthieu 
11 :28-30 / 1 Pierre 5 :7). 
Et nous sommes appelés à nous dépouiller des œuvres de 
ténèbres, pour revêtir la personne, le caractère du Seigneur 
Jésus (Romains 13 :12-14).  
Pour la course, il est aussi important d’avoir de bonne 
chaussure et c’est ce qu’il nous est demandé dans Ephésiens 
6 :15 : Mettez pour chaussure à vos pieds le zèle que donne 
l’Evangile de paix.  
Nous sommes appelés à être des témoins du Seigneur, actifs 
dans son œuvre, en répandant la paix partout où nous allons.  
Heureux ceux qui procurent la paix, car ils seront appelés fils de 
Dieu (Matthieu 6 :15).  
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V- Entraîneurs 
 

Si l’athlète a besoin d’entraîneurs pour l’encourager et l’aider à 
persévérer dans sa course, il en est de même pour nous 
chrétiens.  
C’est pourquoi le Seigneur a institué l’église, afin que nous 
puissions nous encourager et nous exhorter les uns les autres.  
C’est ce que nous lisons dans Hébreux 10 :23-25 qui dit : 
Retenons fermement la profession de notre espérance, car celui 
qui a fait la promesse est fidèle. Veillons les uns sur les autres, 
pour nous exciter à la charité et aux bonnes œuvres. 
N’abandonnons pas notre assemblée, comme c’est la coutume 
de quelques-uns ; mais exhortons-nous réciproquement, et cela 
d’autant plus que vous voyez s’approcher le jour. 
Prenons l’habitude de développer la communion fraternelle en 
participant aux rencontres de l’église. 
Les croyants de l’église de Jérusalem persévéraient dans 
l’enseignement des apôtres, dans la communion fraternelle 
dans la fraction du pain, et dans les prières (Actes 2 :42).  
 

VI- L’arbitre 
 
Dans les jeux, il y a toujours un ou plusieurs arbitres, pour 
contrôler, afin que tout se fasse selon les règles. 
En ce qui nous concerne, il y a des ministères qui sont donnés à 
l’église, comme par exemple celui de pasteur, à qui l’apôtre 
Paul disait à Timothée : Prêche la parole, insiste en toute 
occasion, favorable ou non, reprends censure, exhorte, avec 
toute douceur et en instruisant (2 Timothée 4 :2).  
Il y a aussi ce passage qui dit : Veillons les uns sur les autres, 
pour nous encourager mutuellement à l’amour et à la pratique 
du bien (Hébreux 10 :24).  
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Nous avons le parfait arbitre qui est le Saint-Esprit qui nous 
encourage, nous fortifie, nous reprend, nous corrige si 
nécessaire et qui parle à notre conscience (Jean 14 :26).  
 

VII- La détermination 
 
Le désir de tout athlète est d’arriver victorieux.  
Dans notre marche chrétienne nous sommes appelés à être 
déterminés et fermes dans nos sentiments ou dans nos 
dispositions (Esaïe 26 :3).  
Dans une société qui n’a plus de repère, il faut des fois se faire 
violence pour vivre à contre-courant et être différents des 
autres. Cela fait-il allusion au verset qui dit que le royaume des 
cieux est forcé, et ce sont les violents qui s’en emparent ? 
(Matthieu 11 :12).  
Dans la Bible, nous avons des exemples de personnes 
déterminées, comme la femme Cananéenne qui était 
déterminée à recevoir la guérison de sa fille (Matthieu 15 :21-
28).  
La détermination de cette veuve face à un juge inique qui 
refusait de traiter son cas (Luc 18 :1-8). 
La détermination de cet homme qui au milieu de la nuit va 
demander du pain (Luc 11 :5-10).  
La détermination de Jacob à recevoir la bénédiction lors de son 
combat avec l’ange, et qui lui a dit : Je ne te laisserai point aller, 
que tu ne m’aies béni (Genèse 32 :26). 
La Bible nous parle aussi d’imiter ceux qui par la foi est la 
persévérance, héritent des promesses (Hébreux 6 :11-12).  
C’est pourquoi, quelles que soient les circonstances, soyons 
déterminés à persévérer dans notre course jusqu’à la fin 
(Matthieu 24 :13).    
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Avez-vous oublié votre endurance pour apprendre à marcher 
lorsque vous étiez bébé ? Ensuite pour aller en vélo, faire du ski 
ou du patin etc.  
Dans la course, il ne suffit pas de commencer, mais de 
poursuivre, afin d’arriver au but.  
C’est pourquoi, consacrons-nous totalement, esprit, âme et 
corps (1 Thessaloniciens 5 :23).  
 

VIII- L’endurance 
 
L’athlète doit résister à la fatigue, à la souffrance, aux 
moqueries. Rien ne doit le décourager ni l’arrêter, car il sait que 
les épreuves, les échecs, les tentations sont des obstacles dans 
la course.  
La Bible nous parle de la femme de Lot qui avec sa famille devait 
fuir Sodome sans regarder en arrière, et malheureusement, 
c’est ce qu’elle a fait, et en regardant derrière elle, elle est 
devenue une statue de sel. Jésus dira : Souvenez-vous de la 
femme de Lot (Luc 17 :32).  
L’apôtre Paul reprend l’église de la Galatie en lui disant : Vous 
couriez bien, qui vous a arrêtés pour vous empêcher d’obéir à la 
vérité ? (Galates 5 :7). Ils voulaient retourner en arrière sous les 
rudiments de la loi ! 
Concernant sa marche chrétienne, l’apôtre Paul écrira dans 
Philippiens 3 :12-14 : Ce n’est pas que j’aie déjà remporté le 
prix, ou que j’aie déjà atteint la perfection ; mais je cours, pour 
tâcher de le saisir, puisque moi aussi j’ai été saisi par Jésus-
Christ. Frères, je ne pense pas l’avoir saisi ; mais je fais une 
chose : oubliant ce qui est en arrière et me portant vers ce qui 
est en avant, je cours vers le but, pour remporter le prix de la 
vocation céleste de Dieu en Jésus-Christ. 
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Et ailleurs il dira encore : Moi donc, je cours, non pas comme à 
l’aventure ; je frappe, non pas comme battant l’air. Mais je 
traite durement mon corps et je le tiens assujetti, de peur d’être 
moi-même rejeté (ou disqualifié), après avoir prêché aux 
autres.  
Lors des épreuves durant la course, la Bible nous dit que 
l’épreuve de notre foi est plus précieuse que l’or périssable qui 
cependant est éprouvé par le feu, afin qu’il ait pour résultat la 
louange, la gloire et l’honneur, lorsque Jésus-Christ apparaîtra 
(1 Pierre 1 :6-7). 
Les épreuves sont là pour nous rendre plus forts et plus purs. 
Paul l’avait compris et il écrira : Nous nous glorifions même des 
afflictions, sachant que l’affliction produit la persévérance, la 
persévérance la victoire dans l’épreuve, et cette victoire 
l’espérance (Romains 5 :3-4).  
Et en écrivant à Timothée, il dira : Souffre avec moi, comme un 
bon soldat de Jésus-Christ (2 Timothée 2 :3).  
Lors des épreuves suite aux tentations, la Bible dit : Heureux 
l’homme qui supporte patiemment la tentation, car après avoir 
été éprouvé, il recevra la couronne de vie que le Seigneur a 
promise à ceux qui l’aiment (Jacques 1 :12).  
L’apôtre Pierre, après avoir renié trois fois le Seigneur, a pleuré 
amèrement, s’est repenti, mais n’a pas abandonné, car, avec 
l’aide du Seigneur il a repris la course.   
Comme au paralytique de la piscine de Béthesda qui était 
immobile durant 38 ans, aujourd’hui, Jésus te pose la même 
question : Veux-tu être guéri ? Veux-tu reprendre la course ? 
(Jean 5 :6).  
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IX- Les témoins de la course 
 
Lors d’une compétition, il y en a toujours qui seront là pour 
décourager en se moquant, mais d’autres seront présents pour 
encourager. 
Durant notre course chrétienne, nous sommes entourés d’une 
foule de témoins (Hébreux 12 :1). 
Certains pour nous décourager, tels Satan et ses anges et les 
humains qu’ils emploient qui sont toujours là pour accuser, 
juger, critiquer (Apocalypse 12 :10-11). 
En donnant des pensées négatives, tu n’arriveras jamais, tu es 
nul. Le Seigneur ne t’aime plus, il t’a abandonné, cette course 
n’est pas pour toi etc. 
Des moqueurs, il y en a toujours eu (2 Pierre 3 :3-4), aussi 
faisons attention aux mauvaises relations (Psaume 1 :1).  
Mais soyons solidaires les uns envers les autres pour nous 
encourager et nous exhorter, en portant également les 
fardeaux les uns des autres et en priant les uns pour les autres 
(Hébreux 10 :24-25 / Galates 6 :2 / Jacques 5 :16).  
 

X- Le but de la course 
 
Pour les coureurs cyclistes, par exemple, il y a un itinéraire à 
suivre, comme pour les courses de ski, il y a des pistes à 
observer, et chacun désir arriver le premier et remporter le prix. 
C’est ce que la Bible nous demande dans notre course terrestre 
en disant : Ne savez-vous pas que ceux qui courent dans le stade 
courent tous, mais qu’un seul remporte le prix ? Courez de 
manière à le remporter (1 Corinthiens 9 :24). 
Nous ne devons pas courir comme à l’aventure, car notre but 
est d’être comme Jésus-Christ. 
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C’est ce que Paul écrira dans 1 Corinthiens 11 :1, en disant : 
Soyez mes imitateurs comme je le suis moi-même de Christ. 
En ayant reçu Christ dans notre vie, nous avons cette possibilité 
d’imiter Jésus en toutes choses (1 Jean 2 :6 / 4 :17). 
C’est-à-dire de vivre, de marcher, de parler et d’agir comme 
Jésus, en étant comme lui dans son service, en manifestant son 
amour, sa miséricorde, son humilité, sa sainteté, sa soumission 
au Père, ses œuvres (Jean 14 :12).  
Nous sommes appelés à imiter Jésus dans sa communion avec 
le Père, devant les tentations, et face aux besoins spirituels, 
physiques et matériels que nous rencontrons.  
Etre comme Jésus dans son zèle pour la maison du Père, dans 
son obéissance et sa fidélité jusqu’à la croix.  
Et que nous puissions dire comme Paul :  
J’ai été crucifié avec Christ ; et si je vis, ce n’est plus moi qui vis, 
c’est Christ qui vit en moi ; si je vis maintenant dans la chair, je 
vis dans la foi au Fils de Dieu, qui m’a aimé et qui s’est livré lui-
même pour moi (Galates 2 :20).  
 

XI- Courir jusqu’au bout 
 
La Bible nous encourage à la persévérance dans notre course 
chrétienne. 
C’est ce que nous lisons dans Hébreux 10 :35-39 : 
N’abandonnez donc pas votre assurance, à laquelle est 
attachée une grande rémunération. Car vous avez besoin de 
persévérance, afin qu’après avoir accompli la volonté de Dieu, 
vous obteniez ce qui vous est promis. Encore un peu, un peu de 
temps : celui qui doit venir viendra, et il ne tardera pas. Et mon 
juste vivra par la foi ; mais, s’il se retire mon âme ne prend pas 
plaisir en lui. Nous, nous ne sommes pas de ceux qui se retirent 
pour se perdre, mais de ceux qui ont la foi pour sauver leur âme. 
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Oui, ceux qui auront couru fidèlement jusqu’au bout hériteront.  
C’est ce que le Seigneur avait dit à l’église de Smyrne : Sois 
fidèle jusqu’à la mort, et je te donnerai la couronne de vie 
(Apocalypse 2 :10). 
Jésus déclare encore ceci à l’église de Laodicée qui était tiède 
et avait besoin de se repentir : Celui qui vaincra, je le ferai 
asseoir avec moi sur mon trône, comme moi j’ai vaincu et me 
suis assis avec mon Père sur son trône (Apocalypse 3 :21). 
En prévoyant la fin de son ministère, l’apôtre Paul dira : J’ai 
combattu le bon combat, j’ai achevé la course, j’ai gardé la foi. 
Désormais la couronne de justice m’est réservée ; le Seigneur, le 
juste juge, me la donnera dans ce jour-là, et non seulement à 
moi, mais encore à tous ceux qui auront aimé son avènement  
(2 Timothée 4 :7-8).    
Dans sa prière sacerdotale, Jésus dit : Père, je t’ai glorifié sur la 
terre, j’ai achevé l’œuvre que tu m’as donnée à faire (Jean 
17 :4). 
Et dans Hébreux 12 :2-3 il est dit : En vue de la joie qui lui était 
réservée, Jésus a souffert la croix, méprisé l’ignominie, et s’est 
assis à la droite du trône de Dieu. Considérez, en effet, celui qui 
a supporté contre sa personne une telle opposition de la part 
des pécheurs, afin que vous ne vous lassiez point, l’âme 
découragée. 
Il est vrai que la longueur du parcourt est différente d’une 
personne à une autre ; 100 m, 5 km, 42 km … 
Mais sachons qu’une vie réussie ne dépend par de la longueur 
du parcourt ! 
Tu peux remporter le prix au bout de 100 m, si cela est ton 
parcourt ! 
Jean-Baptiste et Jésus ont terminé leur course en vainqueurs 
dans la trentaine, il en a été de même d’Etienne qui l’a achevé 
victorieusement en étant pas très âgé ! 
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Ce que Dieu nous demande, c’est notre fidélité dans le parcourt 
qu’il nous accorde, qu’il soit court ou long. Pensons à la 
parabole des talents, à qui chacun avait reçu selon sa capacité, 
et le but était de faire valoir ce qu’ils avaient reçu (Matthieu 
25 :14-30). 
 

XII- La fin de la course 
 
La Bible nous parle de rémunération, oui, Dieu est le 
rémunérateur de ceux qui le cherchent (Hébreux 11 :6). 
Elle nous parle également de récompense, en disant : Si l’œuvre 
bâtie par quelqu’un sur le fondement subsiste, il recevra une 
récompense (1 Corinthiens 3 :14).  
Elle nous parle d’une couronne de justice incorruptible de la 
gloire (1 Corinthiens 9 :25 / 2 Timothée 4 :8 / 1 Pierre 5 :4). 
Et d’un héritage éternel, comme nous le lisons dans 1 Pierre 
1 :3-4 : Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus-Christ, 
qui, selon sa grande miséricorde, nous a régénérés, pour une 
espérance vivante par la résurrection de Jésus-Christ d’entre les 
morts, pour un héritage qui ne se peut ni corrompre, ni souiller, 
ni flétrir lequel vous est réservé dans les cieux. 
Et ailleurs il est encore dit que la gloire à venir ne pourrait être 
comparée aux difficultés de la course présente dans Romains 
8 :17-18 : Et puisque nous sommes enfants, nous sommes aussi 
héritiers : héritiers de Dieu et donc cohéritiers du Christ, puisque 
nous souffrons avec lui pour avoir part à sa gloire. J’estime 
d’ailleurs qu’il n’y a aucune commune mesure entre les 
souffrances de la vie présente et la gloire qui va se révéler pour 
nous. 
Nous serons semblables à Jésus-Christ, comme nous le lisons 
dans 1 Jean 3 :1-3 : Voyez quel amour le Père nous a témoigné, 
pour que nous soyons appelés enfants de Dieu ! Et nous le 
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sommes. Si le monde ne nous connaît pas, c’est qu’il ne l’a pas 
connu. Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, 
et ce que nous serons n’a pas encore été manifesté ; mais nous 
savons que lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables 
à lui, parce que nous le verrons tel qu’il est. Quiconque a cette 
espérance en lui se purifie, comme lui-même est pur. 
Maintenant, nous sommes enfants de Dieu, et nous sommes 
engagés dans la course durant notre pèlerinage terrestre.  
Aussi, continuons et courrons les regards fixés sur Jésus, qui 
nous a ouvert le chemin de la foi et qui la porte à la perfection 
(Hébreux 12 :2). 
Et comme le disait l’apôtre Paul à l’église de Philippes : Je suis 
persuadé que celui qui a commencé en vous cette bonne œuvre 
la rendra parfaite pour le jour de Jésus-Christ.  
Et nous savons que nous ne sommes pas seuls dans cette 
course, puisque Jésus a dit : Et voici, je suis avec vous tous les 
jours, jusqu’à la fin du monde (Matthieu 28 :20).  
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Nous avons besoin de la réciprocité dans  
le corps de Christ  

 
 

En parlant de réciprocité, je dirais, l’importance d’un échange 
équivalent entre enfants de Dieu.  
Et cela devrait être manifesté particulièrement parmi les 
croyants d’une église locale, puisqu’il est dit que nous sommes 
membres les uns des autres (Romains 12 :5). 
C’est-à-dire unis les uns aux autres et formant un corps en 
Christ.  
Ainsi chaque membre doit travailler pour le bien du corps 
(l’église).   
De nombreux versets bibliques font allusion à cela ; ce qui veut 
dire que dans une communauté, il n’y a pas seulement 
quelques-uns, quelques membres qui fonctionnent, qui 
donnent, qui partagent, se dépensent et travaillent, car il y 
aurait un lourd handicap, et ils n’arriveraient jamais ! 
Et à la longue, ils se fatigueraient, s’épuiseraient et 
affaibliraient même les autres.  
Mais chacun est appelé à participer, à partager et à donner en 
retour. Ce qui apportera un équilibre pour la communauté, 
ainsi qu’une stabilité et une aide à la croissance de chaque 
membre qui, non seulement reçoit, mais en retour apporte 
également une participation selon les capacités et les dons 
reçus.  
N’est-il pas dit dans Luc 6 :38 : Donnez et il vous sera donné : On 
versera dans votre sein une bonne mesure serrée, secouée et qui 
déborde ; car on vous mesurera avec la mesure dont vous vous 
serez servis. 
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Ce qui veut dire que l’on reçoit proportionnellement à ce que 
l’on donne. Même quantité, et je dirais aussi même qualité.  
On récolte ce que l’on sème (Galates 6 :7-9), et cela même du 
côté négatif.  
Car n’oublions pas que la critique et le jugement enfanteront 
toujours selon les mêmes espèces, de la critique et du 
jugement.  
Maintenant, dans notre vie chrétienne, dans quel domaine 
doit-il y avoir de la réciprocité ?  
 

1- Au niveau de l’amour. 
 
C’est le premier et le plus grand commandement (Luc 10 :27). 
Jésus a dit dans Jean 13 :34 : Je vous donne un commandement 
nouveau : Aimez-vous les uns les autres.  
Ce qui veut dire que je dois vous aimer comme Christ, mais vous 
devez aussi m’aimez comme Christ.  
Et il est dit que si nous nous aimons les uns les autres, Dieu 
demeure en nous et son amour est parfait en nous (1 Jean 
4 :12). 
Je ne veux pas maintenant donner de définition de l’amour, 
mais nous savons que Dieu est Amour. 
Et que selon 1 Corinthiens 13 :4-7, l’amour est patient, plein de 
bonté, il n’est point envieux, ne se vante point, ne s’enfle point 
d’orgueil, ne fait rien de malhonnête, ne cherche point son 
intérêt, ne s’irrite point, ne soupçonne point le mal, ne se réjouit 
point de l’injustice, mais se réjouit de la vérité, il excuse tout, 
croit tout et espère tout, supporte tout et ne périt jamais. 
Les caractères de l’amour mentionnés dans ces versets nous 
montrent beaucoup d’autres domaines où nous devrions 
rencontrer de la réciprocité parmi le peuple de Dieu.  
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N’est-il pas dit que l’amour est le lien de la perfection, que 
l’amour est plus grand que tout, qu’il ne périt jamais et qu’il 
englobe toute la loi (Matthieu 22 :40 / Galates 5 :14).  
 

a-   Ainsi, nous devrions manifester de la réciprocité en 
nous supportant les uns les autres. 
Selon qu’il est écrit dans Ephésiens 4 :2 : Vous supportant les 
uns les autres avec charité. 
Ainsi, si moi je vous supporte, vous êtes aussi appelés à me 
supporter ! 
 

b- L’amour conduit également au pardon. 
Ainsi nous sommes appelés à nous pardonner les uns les autres. 
Paul, en écrivant aux Colossiens, leur dit au chapitre 3, verset 
13 : Si l’un a sujet de se plaindre de l’autre, pardonnez-vous 
réciproquement. De même que Christ vous a pardonné, 
pardonnez-vous aussi.  
 

c- L’amour nous apprend aussi à être bon les uns envers  
les autres (Ephésiens 4 :32). 
 

d- A nous accueillir, selon qu’il est écrit dans Romains  
15 :7 : Accueillez-vous donc les uns les autres comme Christ vous 
a accueillis pour la gloire de Dieu. 
 

e- Et il est même dit dans 1 Pierre 4 :9 : Exercez 
l’hospitalité les uns envers les autres sans murmures. 
 

f- L’amour nous aide aussi à être plein d’affection et c’est  
ce que la Bible nous demande. 
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Soyez plein d’affection les uns pour les autres, et par honneur 
usez de prévenances réciproques, et ceci par amour fraternel 
(Romains 12 :10).  
Il y a beaucoup d’autres domaines où nous devons manifester 
de la réciprocité. 
 

2- Comme celui du service. 
 

Galates 5 :13 nous dit : Rendez-vous par la charité serviteurs les 
uns des autres. 
Ce qui veut dire que si je suis appelé à vous servir, vous êtes 
aussi appelés à me servir. N’est-ce pas formidable ! 
Ainsi personne n’est lésé, car nous nous rendons tous 
mutuellement service. 
 

3- Un autre domaine où il doit y avoir de la réciprocité, 
c’est celui de la prière. 

 
Jacques 5 :16 déclare : Priez les uns pour les autres, afin que 
vous soyez guéris. 
Je prie pour vous, mais vous devez aussi prier pour moi. 
L’apôtre Paul réclamait souvent le soutient des églises par la 
prière (Ephésiens 6 :19). 
 

4- Un autre domaine de réciprocité, c’est de s’exhorter 
les uns les autres. C’est-à-dire de s’encourager, de s’édifier. 

 
Romains 15 :14 nous dit : Pour ce qui vous concerne mes frères, 
je suis persuadé que vous êtes pleins de bonnes dispositions, 
remplis de toute connaissance et capables de vous exhorter les 
uns les autres. 
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Colossiens 3 :16 nous dit également que la parole de Christ 
habite parmi vous abondamment ; instruisez-vous et exhortez-
vous les uns les autres en toute sagesse par des psaumes, par 
des hymnes, par des cantiques spirituels, chantant à Dieu dans 
vos cœurs sous l’inspiration de la grâce. 
Apprenons à partager, à donner, à exhorter. Et priez Dieu pour 
que l’Esprit vous inspire et vous donne des paroles 
d’encouragement à partager par exemple, dans l’assemblée, à 
la maison, au travail, lorsque vous rencontrez quelqu’un, ou au 
téléphone. 
Soyez une source d’encouragement. 
C’est ainsi que les dons spirituels peuvent se développer, 
comme le don de prophétie.  
Car il est dit dans 1 Corinthiens 14 :3 : Que celui qui prophétise, 
parle aux hommes, les édifie, les exhorte, les console.  
Et c’est par la parole de Dieu que nous avons à nous consoler 
les uns les autres, par les promesses qu’elle contient, ainsi que 
par l’espérance que nous avons en Christ.  
Comme au sujet de la résurrection des morts en Christ et de 
l’enlèvement de l’Eglise dans 1 Thessaloniciens 4 :13 à 18, ou il 
est dit à la fin, Consolez-vous donc les uns les autres par ces 
paroles.  
Maintenant, quand nous apportons une parole du Seigneur, 
une exhortation, une édification, il n’y a pas besoin de prendre 
un air grave, un air spirituel mystérieux et bizarre, en tremblant, 
en changeant de voix et en disant par exemple : Ainsi parle 
l’Eternel… Non !  Soyons naturels. 
C’est de l’abondance du cœur que la bouche parle. 
Si nos cœurs sont remplis de la parole de Dieu, tout 
naturellement notre bouche transmettra des paroles 
d’édification et d’encouragement. 
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1 Thessaloniciens 5 :11 nous dit : C’est pourquoi exhortez-vous 
réciproquement et édifiez-vous les uns les autres comme en 
réalité vous le faites. 
Nous sommes tous appelés à le faire et cela, pas de temps en 
temps, mais tous les jours, selon Hébreux 3 :13 qui dit : Mais 
exhortez-vous les uns les autres chaque jour aussi longtemps 
qu’on peut dire aujourd’hui ! Afin qu’aucun de vous ne 
s’endurcisse par la séduction du péché. 
Ce ministère s’adresse à chacun d’entre nous.  
Ainsi n’oublions pas, puisque nous sommes membres les uns 
des autres selon Ephésiens 4 :25, nous avons tous une part 
active dans le corps de Christ. 
Nous devons manifester cette réciprocité et ce partage dans 
nos relations, selon les enseignements de la parole de Dieu, et 
mettre au service des autres les différents dons, les différentes 
fonctions et ministères que le Seigneur nous a donnés, selon 
qu’il est écrit dans 1 Corinthiens 12 :21 L’œil ne peut pas dire à 
la main : je n’ai pas besoin de toi ; ni la tête dire aux pieds : Je 
n’ai pas besoin de vous. 
Nous avons tous besoin des uns et des autres. 
En vivant ainsi, nous contribuerons à la bonne marche du corps 
de Christ, de l’église, à son épanouissement, ainsi qu’à notre 
croissance personnelle. 
Nous qui sommes plusieurs, nous formons un seul corps en 
Christ, et nous sommes tous membres les uns des autres 
(Romains 12 :5).  
Comme de bons dispensateurs des diverses grâces de Dieu, que 
chacun de vous mette au service des autres le don qu’il a reçu 
(1 Pierre 4 :10).   
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Importance d’avoir une vision et un but  
dans notre vie en tant que chrétien 

  
 
Déjà depuis tout petit, l’enfant a un but, il a un désir ardent 
d’apprendre à marcher, à parler, à imiter les grands, et cela 
malgré les nombreuses chutes et échecs, il va persévérer pour 
arriver à son but et en général nous l’encourageons. 
N’oublions pas que nous sommes tous passés par là ! 
Puis plus tard, ce sera toujours le but, la vision qui va nous 
pousser à aller de l’avant et à agir ; que ce soit dans les études, 
afin de décrocher un diplôme, où dans le travail professionnel. 
Prenons par exemple le menuisier, il ne va jamais scier des 
planches au hasard mais il aura un dessein, un modèle du 
meuble qu’il désire fabriquer. 
Il en est de même dans le sport, le but sera de remporter la 
palme, une coupe, et comme nous sommes dans la période de 
l’Euro-foot, chaque équipe a le désir de placer des buts et d’être 
le premier. Tous veulent être le premier ! 
Il en va de même dans la vie spirituelle, nous devons avoir une 
vision et un but si nous voulons avancer. 
Et c’est ce que l’apôtre Paul mentionnera à l’église de Corinthe, 
en disant dans 1 Corinthiens 9 :24 : Ne savez-vous pas que ceux 
qui courent dans le stade courent tous, mais qu’un seul 
remporte le prix ? Courez de manière à le remporter. 
En d’autres termes, faites tous vos efforts de courir de la 
meilleure manière, en étant des modèles. 
La Bible nous montre que lorsque quelqu’un n’a plus de but et 
de vision, c’est le laisser aller, l’abandon et la chute.  
C’est ce que nous lisons dans Proverbes 29 :18 : Quand il n’y a 
point de révélation (de vision), le peuple est sans frein. 
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C’est-à-dire que le peuple se laisse aller à la dérive au niveau 
spirituel et moral, en vivant comme ceux du monde. 
Puis il est dit : Heureux s’il observe la loi de Dieu.  
Ce qui nous montre que la vision du plan de Dieu dans notre vie 
spirituelle nous est donnée par la parole de Dieu, éclairée par 
le Saint-Esprit.  
Et le laisser aller, le manque de contrôle et de maîtrise face au 
monde, aux tentations et aux ruses de l’ennemi, apparaissent 
lorsque l’on se détourne de la parole de Dieu.  
Et finalement on n’aura plus de but dans notre vie spirituelle. 
Nous voyons par exemple cette situation au temps du 
sacrificateur Eli et du petit Samuel. 
Il est dit dans 1 Samuel 3 :1 : Que la parole de l’Eternel était rare 
en ce temps-là, et les visions n’étaient pas fréquentes. 
En négligeant la parole de Dieu comme guide et repère, c’est la 
déchéance. 
En Israël, le résultat était catastrophique, car les fils d’Eli qui 
étaient sacrificateurs, dérobaient les offrandes et se 
prostituaient avec les femmes à l’entrée de la tente 
d’assignation (1 Samuel 2 :12, 22). 
Lorsque le péché pénètre au sein de l’église, c’est parce que l’on 
néglige la parole de Dieu et que l’on perd ainsi la vision de la 
sainteté de Dieu et la crainte de l’Eternel est bannie. 
Il n’y a plus de but et l’église devient simplement un club 
mondain. 
Aussi sachons que c’est par la connaissance de la parole de 
Dieu, et en la mettant en pratique, que nous aurons une vision 
claire de notre vocation, et que nous posséderons des freins et 
de la maîtrise face à l’esprit corrompu de ce monde dans lequel 
nous vivons, ainsi que face aux tentations et aux ruses de 
l’ennemi.  
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Ceci est important, car nous vivons dans une société de 
permissivité et de tolérance face au péché et à tout ce que la 
Bible interdit. Il n’y a plus de frein, tout est permis.  
Je ne pense pas que nous songerions de rouler dans un véhicule 
sans frein ? Nous n’irions pas très loin, car ce serait la 
catastrophe ! Et nous ne passerions d’ailleurs pas aux contrôles 
techniques.  
Aussi, il importe d’avoir une vision et un but très clair dans 
notre vie chrétienne. 
Dieu lui-même ne fait rien sans un but.  
C’est ce que nous lisons dans Proverbes 16 :4 : L’Eternel a tout 
fait pour un but, même le méchant pour le jour du malheur. 
Dieu ne fait rien au hasard, il fait toutes choses dans un but bien 
précis. 
Comme lors de la création, en créant le soleil, la lune, les 
étoiles, la pluie, les semences des arbres et des plantes etc. 
Ainsi que nous-mêmes, il nous a créé pour lui, et toute la 
création, des cieux et de la terre, il les a créés pour sa gloire. 
N’est-il par écrit que les cieux racontent la gloire de Dieu et sa 
puissance éternelle (Psaume 19 :2 / Romains 1 :20). 
De même que l’envoi de Jésus sur cette terre, c’était dans le but 
de faire l’expiation de nos péchés par sa mort expiatoire et 
d’ouvrir le chemin qui mène à Dieu. 
Et nous devons aussi savoir que Dieu nous sauve également 
dans un but, selon qu’il est écrit dans Ephésiens 1 :11-12 : En lui 
nous sommes aussi devenus héritiers, ayant été prédestinés 
suivant la résolution de celui qui opère toutes choses d’après le 
conseil de sa volonté, afin que nous servions à la louange de sa 
gloire, nous qui d’avance avons espéré en Christ. 
Ainsi le but de notre vie chrétienne est de servir à la louange de 
la gloire de Dieu, en étant et en vivant comme Christ. 
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C’était le but de l’apôtre Paul qui dit dans Philippiens 3 :14 : Je 
cours vers le but, pour remporter le prix de la vocation céleste 
de Dieu en Jésus-Christ, puisque moi aussi j’ai été saisi par Jésus-
Christ.  
Son objectif était d’être toujours plus semblable à Jésus-Christ, 
afin de recevoir à la fin de la course la couronne de justice et de 
gloire. 
Et pour cela, il se donnait tout entier pour atteindre cette vision 
céleste, sans aucun ménagement de sa personne, puisqu’il dit 
dans 1 Corinthiens 9 :26-27 : Moi donc, je cours, non pas comme 
à l’aventure ; je frappe, non comme battant l’air. Mais je traite 
durement mon corps et je le tiens assujetti, de peur d’être moi-
même rejeté, après avoir prêché aux autres. 
Que nos objectifs soient dirigés par Dieu et sa parole. 
Car nous sommes son ouvrage, ayant été créés en Jésus-Christ 
pour de bonnes œuvres, que Dieu a préparées d’avance, afin 
que nous les pratiquions (Ephésiens 2 :10). 
Et le Saint-Esprit nous aide, non seulement à nous transmettre 
la vision divine et le plan de Dieu, mais aussi à l’accomplir, afin 
d’atteindre le but. 
N’est-il pas écrit dans Actes 2 :17 : que dans les derniers jours, 
dit Dieu, je répandrai de mon Esprit sur toute chair ; vos fils et 
vos filles prophétiseront, vos jeunes gens auront des visions, et 
vos vieillards auront des songes. 
Ceci est important, afin d’avoir constamment la pensée de 
Dieu, et de voir comme lui. 
Esaïe 55 :8-9 : Car mes pensées ne sont pas vos pensées, et vos 
voies ne sont pas mes voies, dit l’Eternel. Autant les cieux sont 
élevés au-dessus de la terre, autant mes voies sont élevées au-
dessus de vos voies, et mes pensées au-dessus de vos pensées. 
Nous voyons par exemple l’appel d’Abraham à qui Dieu avait 
dit : Ta postérité sera comme la poussière de la terre. Mais 
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comment cela pouvait-il être possible, puisque Sara était stérile 
et âgée ? 
C’est ainsi qu’un soir, Dieu le fit sortir hors de sa tente et lui a 
demandé de regarder les étoiles.  
C’est ce que nous lisons dans Genèse 15 :5-6 : Après l’avoir 
conduit dehors, Dieu dit à Abram : Regarde vers le ciel, et 
compte les étoiles si tu peux les compter. Et il lui dit : Telle sera 
ta postérité. 
Abram eut confiance en l’Eternel qui le lui imputa à justice. 
Il est écrit que Dieu appelle les choses qui ne sont point comme 
si elles étaient (Romains 4 :17). 
C’est ainsi qu’en étant dans le plan et la volonté de Dieu, tout 
change, car ce qui est impossible devient possible, et on ne peut 
plus être comme avant. 
On vit comme Christ. 
On recherche la sanctification dans notre vie et dans celle de 
l’église. 
On ne recherche plus nos intérêts, mais ceux du royaume de 
Dieu. 
On proclame la défaite de l’ennemi. 
On court avec un but et ne combattons plus en frappant l’air. 
Nous savons ce que Dieu veut et ce qu’il peut accomplir.  
Nous avons de l’assurance dans nos prières, puisque nous 
recherchons la volonté de Dieu et l’avancement de son 
royaume et de sa justice.  
Les morts peuvent être rendus à la vie. Sachant qu’en dehors 
de Christ l’homme est mort dans ses péchés (Ephésiens 2 :1).  
Ceux qui marchent dans les ténèbres peuvent être conduits à la 
lumière. 
Les faibles peuvent être forts. 
Ceux qui sont déprimés et abattus peuvent être renouvelés et 
remplis de joie par le Saint-Esprit. 
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Tout cela en ayant la pensée de Dieu.  
N’est-il pas écrit au Psaume 84 :6-8 : Heureux ceux qui placent 
en toi leur appui ! Ils trouvent dans leur cœur des chemins tout 
tracés. Lorsqu’ils traversent la vallée de Baca (c’est-à-dire la 
vallée des pleurs, de la souffrance, la vallée de l’ombre de la 
mort), ils la transforment en un lieu plein de sources, et la pluie 
la couvre aussi de bénédiction. Leur force augmente pendant la 
marche et ils se présentent devant Dieu à Sion.   
En ayant la vision de Dieu, nous savons que les malades peuvent 
être guéris, car Dieu a dit : Je suis l’Eternel qui te guérit (Exode 
15 :26).  
Les captifs de Satan peuvent être libérés, car Jésus est venu 
pour détruire les œuvres du diable (1 Jean 3 :8). 
Et les miséreux peuvent entrer dans l’abondance, car Jésus a 
dit : Je suis venu afin que les brebis aient la vie, et qu’elles soient 
dans l’abondance (Jean 10 :10). 
Des sources d’eau vive peuvent jaillir du désert aride de ce 
monde et l’église peut tout à nouveau nourrir les foules par la 
parole de Dieu.  
Oui, Dieu a des plans et des projets pour ce monde, mais il 
travaille en collaboration avec les hommes. 
Car je connais les projets que j’ai formés sur vous, dit l’Eternel, 
projets de paix et non de malheur, afin de vous donner un avenir 
et de l’espérance (Jérémie 29 :11). 
Nous voyons par exemple que pour réaliser le plan du salut, il a 
fallu le consentement d’une jeune fille, Marie. 
C’est ainsi que Dieu cherche des hommes et des femmes qui 
puissent se mettre à sa disposition, afin d’être la lumière, le sel, 
la bonne odeur de Christ sur la terre, et d’être ainsi des témoins, 
des portes paroles et des intercesseurs.  
Le prophète Esaïe avait entendu la voix du Seigneur qui disait : 
Qui enverrai-je et qui marchera pour nous ? Et il répondit : Me 
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voici, envoie-moi. Et le Seigneur lui dit alors : Va et dis à ce 
peuple … (Esaïe 6 :8-9).  
A ses disciples, Jésus a dit dans Jean 20 :21 : Comme le Père m’a 
envoyé, moi aussi je vous envoie. 
Plus que jamais, Dieu cherche et appelle encore aujourd’hui des 
hommes et des femmes consacrés, car nous vivons ce qui est 
écrit dans Esaïe 59 :15-16 : La vérité a disparu, et celui qui 
s’éloigne du mal est dépouillé. L’Eternel voit, d’un regard 
indigné qu’il n’y a plus de droiture.  Il voit qu’il n’y a pas un 
homme, il s’étonne de ce que personne n’intercède. 
Et ailleurs dans Ezéchiel 22 :30, nous lisons : … Le peuple du 
pays se livre à la violence… Dieu dit : Je cherche parmi eux un 
homme qui élève un mur, qui se tienne à la brèche devant moi 
en faveur du pays, afin que je ne le détruise pas ; mais je n’en 
trouve point. 
Ayons la vision de Dieu et vivons dans le but d’accomplir sa 
volonté en toutes choses. 
Ne perdons jamais de vue le but de la course en nous arrêtant 
le long du chemin, suite aux obstacles, aux convoitises de ce 
monde, ou encore suite aux séductions de l’ennemi ; comme par 
exemple l’église de la Galatie qui s’était arrêtée suite à une 
fausse doctrine, et à qui l’apôtre Paul écrit en disant :  Vous 
courriez bien qui vous a arrêtés pour vous empêcher d’obéir à la 
vérité ? (Galates 5 :7). 
Mais soyons résolus comme l’apôtre Paul qui écrit : Ce n’est pas 
que j’aie déjà remporté le prix, ou que j’aie déjà atteint la 
perfection ; mais je cours, pour tâcher de le saisir, puisque moi 
aussi j’ai été saisi par Jésus-Christ. Frères, je ne pense pas l’avoir 
saisi ; mais je fais une chose : oubliant ce qui est en arrière et 
me portant vers ce qui est en avant, je cours vers le but, pour 
remporter le prix de la vocation céleste de Dieu en Jésus-Christ 
(Philippiens 3 :12-14).  
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Dans l’œuvre de Dieu, frères et sœurs, il y a de la place et du 
travail pour tous ceux qui sont membres du corps de Christ.  
Selon qu’il est écrit : Tu adoreras le Seigneur, ton Dieu, et tu le 
serviras lui seul (Matthieu 4 :10). 
C’est pourquoi, soyons attentifs à sa voix, en étant disponibles 
et fidèles, afin de pouvoir dire un jour : 
J’ai combattu le bon combat, j’ai achevé la course, j’ai gardé la 
foi. Désormais la couronne de justice m’est réservée ; le 
Seigneur, le juste juge, me la donnera dans ce jour-là, et non 
seulement à moi, mais encore à tous ceux qui auront aimé son 
avènement (2 Timothée 4 :7-8). 
C’est pourquoi, courons avec persévérance dans la carrière qui 
nous est ouverte, ayant les regards sur Jésus, le chef et le 
consommateur de la foi (Hébreux 12 :1-2).  
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La puissance de Dieu dans des vases de terre 
 
 
2 Corinthiens 4 :6-7 : 
Car Dieu, qui a dit : La lumière brillera du sein des ténèbres ! a 
fait briller la lumière dans nos cœurs pour faire resplendir la 
connaissance de la gloire de Dieu sur la face de Christ. Nous 
portons ce trésor dans des vases de terres, afin que cette grande 
puissance soit attribuée à Dieu, et non pas à nous. 
Colossiens 1 :27 : 
… Dieu a voulu faire connaître quelle est la glorieuse richesse de 
ce mystère parmi les païens, savoir : Christ en vous, l’espérance 
de la gloire. 
 
Beaucoup se plaignent d’être si faibles ! Mais sur quoi et sur qui 
repose notre foi, et à qui regardons-nous ? (Hébreux 12 :1-2). 
La puissance de Dieu ne peut se manifester qu’au travers de 
vases de terre humbles et fragiles, car Dieu ne donne pas sa 
gloire à un autre (Esaïe 42 :8). 
Si Dieu ne peut pas agir librement en nous, c’est souvent parce 
que nous sommes trop forts, trop sages à nos yeux, et trop 
capables par nous-mêmes ! (Proverbes 3 :7-8 / Romains 12 :3, 
16).  
Nos canaux sont obstrués par notre « moi », notre vieille nature 
et ses œuvres charnelles, car nous voulons toujours agir par 
nous-mêmes, alors que nous sommes appelés à laisser toute la 
place à Dieu.  
Jésus a dit : Sans moi vous ne pouvez rien faire (Jean 15 :5). 
Nous sommes appelés à agir uniquement sur la parole de Dieu.  
C’est ce que Pierre avait appris lorsque Jésus lui avait demandé 
après avoir enseigné la foule : Avance en pleine eau, et jetez vos 
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filets pour pêcher. Il lui répondit : Maître, nous avons travaillé 
toute la nuit sans rien prendre ; mais, sur ta parole, je jetterai le 
filet (Luc 5 :5).  
Il y a des fois des circonstances où Dieu nous demande 
d’attendre et de ne pas nous précipiter, et cela n’est pas 
toujours facile, surtout lorsqu’il y a urgence !  
Nous le voyons dans le récit où Israël était en guerre contre les 
Philistins et le prophète Samuel avait dit au roi Saül de 
l’attendre à Guilgal durant sept jours, afin de pouvoir offrir des 
sacrifices à l’Eternel, et ensuite, il lui dira ce qu’il faudra faire. 
Mais entre-temps, les Philistins sont arrivés en masse, et les 
hommes de Saül ont fuient et se sont cachés. Le septième jour 
est arrivé et toujours pas de Samuel, aussi Saül n’en pouvant 
plus, va offrir lui-même le sacrifice, alors que cela ne lui était 
pas permis ! Cette désobéissance avait été la chute du roi Saül 
(1 Samuel 13 :2-14).  
Dieu agit souvent au dernier moment, aussi apprenons à nous 
reposer uniquement sur le Seigneur, et à agir sur ses ordres 
(Esaïe 30 :15-16, 21 / Esaïe 52 :12).  
Si le salut par les œuvres est exclu, étant unique par la foi dans 
l’œuvre accomplie par le Seigneur Jésus (Ephésiens 2 :8-9), 
sachons qu’il n’est pas possible non plus d’accomplir les œuvres 
de Dieu par nos propres efforts, car finalement nous arriverons 
à nous passer même de Dieu ; comme cela avait été le cas de 
l’église de Laodicée, où Jésus avait été relégué à la porte ! 
(Apocalypse 3 :20). 
Par contre, si Dieu ne peut pas agir lorsque l’on se croit trop fort 
et trop capable, il ne pourra pas agir non plus si nos regards 
sont tournés sur nos faiblesses, nos manquements, nos 
impossibilités et nos difficultés. 
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On se souvient lorsque le peuple Juif est sorti d’Egypte, il s’est 
trouvé bloqué face à la mer Rouge, alors que l’armée 
égyptienne était à leur poursuite !  
Que fallait-il faire ?  
Alors que le peuple était désespéré, Moïse lui a dit : L’Eternel 
combattra pour vous ; et vous, gardez le silence. (Exode 14 :10-
14). 
L’acte de foi demandé dans cette circonstance était de garder 
le silence, autrement le murmure et le doute risqueraient de 
prendre place. 
Nous trouvons un autre récit du temps du roi Josaphat, où Juda 
était entouré par une armée nombreuse composée par des 
Moabites et des Amonites. 
Que fallait-il faire ? 
Tout Juda s’est rassemblé pour chercher la face de l’Eternel, et 
Dieu a parlé par un certain Jachaziel qui leur a dit : Ainsi vous 
parle l’Eternel : Ne craignez point et ne vous effrayez point 
devant cette multitude nombreuse, car ce ne sera pas vous qui 
combattrez, ce sera Dieu.  
L’acte de foi que Juda devait faire était de sortir à la rencontre 
de l’ennemi en chantant et en louant Dieu (2 Chroniques 
20 :13-20). 
Nous n’avons aucune excuse devant Dieu pour nous plaindre, 
car Il est toujours victorieux. A nous de nous confier en Lui et 
de le laisser faire.  
Nos échecs dans notre vie spirituelle, dans notre travail, ne 
dépend pas tellement du manque d’énergie, de force, ou de 
manière de faire, mais de notre position vis-à-vis de Dieu. 
La puissance de Dieu ne peut se manifester qu’au travers de 
vases de terre humbles et fragiles.  
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La Bible nous montre une chose étonnante, plus les 
instruments choisis par Dieu sont faibles et ridicules aux yeux 
du monde, plus la victoire est grande.  
Alors, allons-nous continuer à nous plaindre parce que nous ne 
sommes pas assez forts, incapables et sans moyens ? 
Regardons encore ensemble l’histoire de Gédéon qui avait été 
appelé par Dieu pour combattre les Madianites qui, durant sept 
années ravageaient et pillaient Israël. Lorsque finalement 
Gédéon accepta et convoqua tout Israël à combattre, ils étaient 
trente-deux mille hommes contre une armée ennemie de cent 
trente-cinq mille !  
Dieu lui dit :   Le peuple que tu as avec toi est trop nombreux 
pour que je puisse vous accorder la victoire, il pourrait en tirer 
gloire et dire : C’est ma main qui m’a délivré (Juges 7 :2).  
Le nombre fut finalement réduit à 300 hommes ayant chacun 
pour armes : Une trompette, une cruche et un flambeau !  
Juges 7 :16 : Gédéon divisa en trois corps les trois cents 
hommes, et il leur remit à tous des trompettes et des cruches 
vides, avec des flambeaux dans les cruches. 
Je m’arrêterai un instant sur ces trois objets qui peuvent 
représenter les éléments du témoignage de Dieu dans la lutte 
contre Satan. 
L’apôtre Paul dira : Les armes avec lesquelles nous combattons 
ne sont pas charnelles ; mais elles sont puissantes, par la vertu 
de Dieu, pour renverser les forteresses (2 Corinthiens 10 :4). 
 

1- Les trompettes  
 

C’est une image de la voix de Dieu qui parle aujourd’hui encore 
par sa parole dans nos cœurs, à notre conscience. Il parle aussi 
par les circonstances, les évènements mondiaux, la maladie, les 
souffrances, les songes, comme nous le lisons dans Job 33 :14 
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et suivants : Dieu parle cependant, tantôt d’une manière, tantôt 
d’une autre, et l’on n’y prend point garde… 
Dans la Bible, nous trouvons énormément de passages qui font 
allusion à la voix de Dieu, et l’importance d’entendre quand 
Dieu parle. 
 (Matthieu 11 :15 / Psaume 89 :16 / Psaume 29 :4 / Hébreux 
3 :7 / Matthieu 25 :6 / 1 Thessaloniciens 4 :16-17.  
La trompette retentissante face à l’ennemi (Nombres 10 :9), 
c’est la parole de Dieu qui proclame la défaite de l’ennemi et 
son jugement qui a été prononcé à la croix du Calvaire (Jean 
12 :31).  
Oui, comme Jésus, proclamons comme une trompette 
éclatante la parole de Dieu face à l’ennemi en disant : Il est 
écrit… (Matthieu 4 :1-11).  
 

2- Les cruches vides  
 
C’est l’élément humain dans la bataille. 
Dieu emploie des instruments humains pour faire éclater sa 
gloire. 
Des cruches vides, purifiées et lavées (Matthieu 5 :8). 
La Bible dit dans 2 Timothée 2 :21 : Si donc quelqu’un se 
conserve pur en s’abstenant de ces choses, il sera un vase 
d’honneur, sanctifié utile à son maître propre à toute bonne 
œuvre. 
Seulement les cruches ne devaient pas rester vides, mais 
devaient contenir les flambeaux, les torches.  
 

3- Les flambeaux  
 
C’est la vie de Christ en nous par le Saint-Esprit (Colossiens 1 :27 
/ 2 Corinthiens 4 :6-7). 
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C’est pourquoi Jésus a dit : Vous êtes la lumière du monde 
(Matthieu 5 :14). 
En recevant Christ, le Saint-Esprit vient habiter en nous, et nous 
devenons ainsi des temples du Saint-Esprit, des vases dans 
lesquelles se trouve le flambeau.  
C’est pourquoi l’apôtre Paul écrira aux Corinthiens : Ne savez-
vous pas que votre corps est le temple du Saint-Esprit qui est en 
vous, que vous avez reçu de Dieu, et que vous ne vous 
appartenez point à vous-mêmes ? (1 Corinthiens 6 :19).  
L’œuvre du Saint-Esprit est d’éclairer d’ouvrir les yeux, de 
convaincre, de mettre en lumière ce qui est caché. 
Le Saint-Esprit nous aide également dans le témoignage pour 
proclamer la parole de Dieu. Comme Jésus l’avait dit à ses 
disciples : Vous recevrez une puissance, le Saint-Esprit 
survenant sur vous, et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans 
toute la Judée, dans la Samarie, et jusqu’aux extrémités de la 
terre (Actes 1 :8).  
C’est pourquoi nous devons être constamment renouvelés et 
remplis par le Saint-Esprit (Ephésiens 5 :18). 
Mais maintenant, dans ce combat contre les ténèbres, où 
réside le secret de la victoire ? 
Il n’est pas dans la trompette, ni dans le flambeau, car la parole 
de Dieu et le Saint-Esprit sont immuables, mais le secret de la 
victoire réside plutôt dans la cruche qui est l’élément humain, 
et qui devait être premièrement vidée, purifiée, lavée, et qui 
devait contenir le flambeau. 
Seulement, pour que la lumière puisse jaillir, il fallait encore 
briser la cruche (Juges 7 :20). 
Nous devons réaliser que ce n’est ni par la puissance, ni par la 
force de la cruche qui est l’élément humain que Dieu fait 
éclater sa gloire, mais c’est par son Esprit à travers des vases 
brisés (Zacharie 4 :6). 
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En sonnant de la trompette, c’était la voix de Dieu qui 
prononçait le jugement sur Madian et sur tous les fils de 
l’Orient. 
En brisant les cruches et en brandissant les flambeaux, c’était 
la lumière divine qui condamnait et chassait l’ennemi.  
Satan est dévoilé et il est mis en déroute.  
Chaque soldat a du briser sa cruche. 
Nous n’aimons pas le brisement et pourtant cela est nécessaire 
si nous voulons libérer la puissance de Dieu. 
L’apôtre Paul avait compris cela, lorsque Dieu lui a dit alors qu’il 
était dans l’épreuve : Ma grâce te suffit, car ma puissance 
s’accomplit dans la faiblesse. Je me glorifierai donc bien plus 
volontiers de mes faiblesses, afin que la puissance de Christ 
repose sur moi. C’est pourquoi je me plais dans les faiblesses, 
dans les outrages, dans les calamités, dans les persécutions, 
dans les détresses, pour Christ ; car, quand je suis faible, c’est 
alors que je suis fort (2 Corinthiens 12 :9-10 / Psaume 34 :19 / 
Psaume 51 :19). 
Lorsque le moi est brisé, il n’y a plus d’obstacle et la puissance 
de Dieu peut jaillir.  
Le Seigneur Jésus lui-même a été brisé, et c’est ainsi que la vie 
a jailli pour nous. 
Etre brisé, c’est plus qu’une vie purifiée, c’est une vie qui 
disparaît pour ne laisser paraître que la vie de Jésus. 
C’est ce que Jean-Baptiste, le précurseur de Jésus a dit : Il faut 
qu’il croisse, et que je diminue (Jean 3 :30). 
Ainsi, plus la cruche sera brisée, plus la victoire sera grande, car 
Dieu aura toute la place. 
Pour briser la cruche, ce ne sera pas par des mortifications, non, 
mais Dieu peut permettre des circonstances dans la vie, telles 
que des épreuves, des souffrances, des échecs, des personnes 
difficiles etc.  
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Jésus n’a-t-il pas dit : Heureux ceux qui sont persécutés pour la 
justice, car le royaume des cieux est à eux ! Heureux serez-vous, 
lorsqu’on vous outragera, qu’on vous persécutera et qu’on dira 
faussement de vous toute sorte de mal, à cause ce moi. 
Réjouissez-vous et soyez dans l’allégresse, parce que votre 
récompense sera grande dans les cieux ; car c’est ainsi qu’on a 
persécuté les prophètes qui ont été avant vous (Matthieu 
5 :10 :12).  
En se rappelant l’histoire du grand roi orgueilleux et despote, 
Nebucadnetsar, c’est après avoir été brisé que son orgueil a 
disparu, et qu’il a pu donner gloire à Dieu en disant : 
Maintenant, moi, Nebucadnetsar, je loue, j’exalte et je glorifie 
le roi des cieux, dont toutes les œuvres sont vraies et les voies 
justes, et qui peut abaisser ceux qui marchent avec orgueil 
(Daniel 4 :37).  
L’apôtre Paul a pu dire : J’ai été crucifié avec Christ ; et si je vis, 
ce n’est plus moi qui vis, c’est Christ qui vit en moi ; si je vis 
maintenant dans la chair, je vis dans la foi au Fils de Dieu, qui 
m’a aimé et qui s’est livré lui-même pour moi (Galates 2 :20). 
Sa cruche a été brisée.  
Oui, plus la cruche sera brisée, plus la victoire sera grande, car 
Dieu aura toute la place. 
A travers une cruche brisée, la parole de Dieu peut être 
proclamée avec puissance, et la lumière du Saint-Esprit peut 
mettre en déroute même une armée de cent trente-cinq mille 
soldats. 
C’est pourquoi Paul dira encore : Je me plais dans les faiblesses, 
dans les outrages, dans les calamités, dans les persécutions, 
dans les détresses pour Christ, car quand je suis faible, c’est 
alors que je suis fort (2 Corinthiens 12 :10).  
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Dieu veut faire éclater sa gloire. Oui, mais, dans des vases de 
terre remplis de l’Esprit et qui ont été brisés, afin que toute la 
gloire revienne à lui seul. 
Quelle sorte de vase sommes-nous ? 
Un vase d’honneur, purifiés, remplis de l’Esprit à la gloire de 
Dieu ? Ou un vase qui a besoin d’être purifié et peut-être 
façonné par Dieu qui est le divin Potier, afin d’être ensuite 
rempli de l’Esprit, en acceptant d’être effacé et brisé, pour que 
la vie de Christ seule puisse être manifestée. 
 

A Dieu seul soit toute la gloire ! 




